Quo les ouvriers catholiques, par 
leur exemple, par lours paroles, fas- 
sent com prendre a leurs freres e- 
gares que PEglise est une tend re 
Mere pour tous coax qui travaillent 
et qui souffrent, et qu’elle n’a ja¬ 
mais manque, ni ne manquera ja¬ 
mais h son devoir sacre do Mere, qui 
6ist de defendre ses fils. 

Encyclique “Divini Redemptoris” 
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Nous en avons la forme confiance, 
racharnement avec lequel les fils 
de tenebres travaillent jour et nuit 
a leur propagande materialiste et 
athee sera du mo ins pour les fils 
de lumiere un stimulant do piete, leur 
inspirera un zele egal et meme plus 
grand pour l’honneur de la majeste 
divine. 

Encyclique “Divini Redemptoris” 
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LES FERMIERS-UNIS DE LA SASKATCHEWAN 


ASSEMBLED ANNUELLE 

EUe a eu lieu a Regina la semaine derniere.— Elle s’est occupee 
surtout de secours, de plans de rehabilitation des terres, d’irri- 
gation, et de tout ce qui peut assurer le bien-etre des 
feriniers. — Une forte tendance a la socialisation 

LES DIVERSES RESOLUTIONS ADOPTEES 


REGIN A. ? — Le 37 erne assemble© 
annuelle des Fermiers-Unis du Ca¬ 
nada de la section de la Saskatche¬ 
wan a eu lieu a Regina la semai¬ 
ne derniere, du 12 au 14 inclusive- 
ment. 

Durant ces trois jours, plusieurs 
resolutions ont etc adoptees, et si 
certaines des re formes pronees 
eontiennent beaucoup de bon, cl- 
les n’en pechent pas moins par 
l’esprit qui les anime: line forte 
tendance a la socialisation qui 
pourrait bien verser consciemment 
on non dans le socialismc. 

Plans de rehabilitation des 
fermes 

“Les gouvcrnemenls, avant recon- 
nu qu’ils ne pouvaient percevoir 
de taxes de la part de feriniers 
sans le sou, ont decide de mettre 
a execution certains plans qui, a 
leur sens, devaient avoir les meil- 
Icurs resultats.” 

— Mais les fermiers n’ont pas 
ete eonsultes dans Fagencement de 
ces plans, et rasemblee des Fer- 
miers-Uriis n’aime pas cela. 

Socialisation de la medecine 

L’exeoutif des Fermiers-Unis a 
demandc mix membres de Fiissom- 
blee de donner tout Fappui moral 
et financier possible a la ligue pour 
la socialisation de . h u'-’v: rt d 
la medecine. 

Nous avons signal©, i! v a quel- 
ques semaines, les inconvenient* 
que pouvail amener cello sociali¬ 
sation. 

Augmentation des secours 

Une des resolutions adoptees 
mercredi demandait au gouverne- 
ment d’augmenter de 30% les se¬ 
cours en nourriture, de donner $44 
a chaqiie personne necessiteuse 
pour FhnbillcineiU el la lilerie, et 
$68 a chaque famille pour Famcu- 
blement. Le gouvernement devrait, 
d’apres cette resolution, discon- 
tinuer de demander et de distri- 
buer les vetements usages. 

Cette augmentation de 30% pour 
la nourriture n’inclut pas une aug¬ 
mentation de 22% accordee deja 
par le gouvernement. 

Plusieurs delegues allerent jus- 
qu’a demander quo raugmentation 
accordee soil de 100%. 

Le secretaire repliqua que le 
gouvernement avail deja accordc 
aux municipalites le pouvoir de 
depasser la somme d’allocation 
prevue, dans les cas oil une aug¬ 
mentation et ait regardee comime 
necessaire. Mais, ajouta-t-il, le gou¬ 
vernement aura beau accorder une 
augmentation de 100%, vous etes 
perdus si vous ne controlez pas le 
conseil municipal! 

Voila une reflexion qui en dit 
long sur l’etat d’esprit de celui 
qui l’a faite. 

L’union des cooperatives 

Des delegues ont deman de a 
Pexecutif d’etablir une enquete sur 
la possibility d’unir toutes les co¬ 
operatives de la province, en une 
seule organisation, sous le contro- 
le d’un seul bureau de directeurs. 
Les organisations actuelles devien- 
draient comme des comites locaux, 
des cellules de Porganisation pro- 
vinciale. Et chaque organisation 
enverrait a l’assemblee annuelle 
deux delegues ehoisis parmi les 
membres des Fermiers-Unis. 

Irrigation et plantation d’arbres 

A la reunion de jeudi, Passem- 
blee vota une resolution demandant 
au gouvernement de depenser la 
somme de $400,000,000 en travaux 


d’irrigation et de plantation d’ar- 
bres sur une large echelle. 


Details significatifs 

Enfin 


resolutions 
boycottage 
japonaises et 
envois d’armes 


j Enfin jdeux autres 
demandaient, Pune le 
des marchandises 
Pembargo sur les 
du Canada au Japon, Pautre, de 
fournir au gouvernement espagnol 
tout Pappui moral possible et de 
condamner Pattitude du delegue 
canadien a la Society des nations, 
(Suite a la page 5) 


REQUETE DE 
LA C. C. F. 

Le gouvernement canadien est 
invite a convoquer le Parle- 
ment en session d’urgence 

UNE DECLARATION 


“Peupler ou perir”, repete le vicomte Horne 


OTTAWA— La C. C. F., orga¬ 
nisation politique a tendance so¬ 
cialist©, a demand© que le parle- 
ment canadien soil convoque en 
session d’urgence “afin de clari¬ 
fier el de precise© les positions du 
Canada au suiel de la guerre Ci¬ 
vile d’Esnagn 0 et du eonflit sino- 



ral, 

que 


,1. Col dwell, president gene- 
a declare dans un common i- 
officielle que l’actif du gou¬ 
vernement canadien dans les af¬ 
faires internationales est deplora¬ 
ble et que les nosit ions prises jus- 
qu’iei ne rcprexe.itent pas le vou- 
loir et Popinion movenne du peo¬ 
ple du Canada. 

Puis, apres avoir affirm© one la 
delegation canadienne h la S. D. N. 
avait vote selon les recommanda- 
lions categoriques du gouverne- 
ment, Cold well ajouta: “En conse¬ 
quence, le gouvernement doit as¬ 
sume© Pentiere responsabilJte de 
Pact© pose qui protege le .Tapon, 
violateur des lois internationales, 
et qui est un encouragement aux 
f a sc i s t es es p a gn ol s”. 


PROJETS DE FORD 

DETROIT. —- La Ford Motor 
Company vient d’an nonce© qu’elle 
entreprendra un programme d’a- 
grandissement de ses usines qui 
neeessitera des debourses estiines 
a $40 millions de dollars. 


J^ESORMAIS les voyageurs qui occuperont les voitures & Pavant d’un train du Canadien National n’auront rien 
a envier h ceux installes dans les voitures de luxe, & Parriere. En efifet,*le Reseau National mettra bientot en service 
cinquante voitures de premiere climatisees et offrant le confort ferroviaire le plus recent, tels que fauteuils £ pivot 
pouvant prendre trois positions differentes, avec siege rembourre de fils caoutchoutes, eclairage individuel, filets 4 
bagage en aluminium et decoration interieure exquise. Le nombre des fauteuils est de 64. 

On voit ici des conseilleurs d’administration et de hauts fonctionnaires du Roseau National eprouvant le confort 
de la premiere des cinquante nouVelles voitures ^ etre livree. Au premier plan, a gauche, M. R. C. Vaughan, vice- 
president directeur des achats et des Canadian National Steamships. Derriere Iui sont assis MM. W. A. Kingsland, 
Toronto, vice-president de la region centrale, R. J. Moffat, Bradwell, Sask., conseiller d’administration et F. L. C, 
Bond, Toronto, directeur general de la region centrale. A droite, d’avant & Parriere, MM. Phon. Wilfrid Gagnon, 
Montreal, conseiller d’administration, John Roberts, chef du service de la traction et du materiel, C. W. Johnston, 
chef du service des voyageurs et Arthur D. Neale, vice-president de la Canadian Car and Foundry Ltd., compagnie 
qui construit les nouvelles voitures. 


A LA CONFERENCE DE 
^IMMIGRATION 

Lettre de Saskatchewan protestant contre 1’envoi de nouveaux 
immigrants au Canada. — Centaines de colons qui devraient 
etre rapatries en Angleterre 


LONDRES.— “Peupler ou perir”. 
Ces paroles (Pun ancien premier 
ministre d’Australie pourraient 
servir de programme a la Confe¬ 
rence d© Pernigration dans l’Em- 
pire, qui eut lieu recemment ici. 

C’est le vicomte Horne, ancien 
chancelier de PP'chiquier, qui cita 
ces paroles pour souligner le be- 
soin d’une emigration organise© 
tant pour la defense que pour le 
developpement de Pempire. 

Les oratqurs ont souligne Paug- 
mentation constant© des popula¬ 
tions 6trangeres dans l’ouest cana- 


Elections en Russie, le 12 
decembre 


LA POLITIQUE ALBERTAINE 


^^OSCOU. — La Russie sovietique 
a fixe au 12 decembre les elections 
du nouveau soviet supreme. Ce 
sera le premier vote secret direct 
pour ©lire une legislature natio 
nale. Ilya pres de t Off 000,000 dY- 
lecteurs. Le soviet supreme sera le 
plus haul organ© du pouvoir de 
PEtat. Joseph Staline, secretaire 
general du parti communist©, et 
tous les coinmissaires actuels se- 
ront Ires probahlement candidats 
au soviet. Le post© de commissaire 
correspond a peu pres a celui de|^ rnfl0n 
ministre du cabinet. |partie des industries, de l’Angle- 

Une ehambre du soviet supreme j ^ erre * 

M. L.-D. Gammans, directeur de 

PAssociation de Colonisation Bri- 
nuines du Canada, sera elue d’a- ^anniqiie, souligna la necessite de 
pr6s une norme de population. F.'l- r ^ a ^ ser l es ti’ois points suivants a 


dien. “Les territoires fertiles de la 
Saskatchewan, affirma Sir Patrick 
Hannon sont maintenant habites 
par des ciloyens qui ne sont pas 
de nationality britannique”. II cita 
la cas d’une ecole qu’il avait visite 
en Saskatchewan et ou il avail trou- 
ve des enfants de sept nationality 
differentes, “On m’a appris, ajou- 
ta-t-il, qu’il existe en Europe cen¬ 
tral© des associations organis^es 
pour diriger un fort courant d’im- 
migration vers les Dominions bri- 
tanniques.” 

Guerre et emigration 

Lord Horne fit ressortir le fait 
que par suite d’une population 
clairsemee, de vastes territoires 
dans Pempire pourraient etre en 
danger en cas de guerre. 

“Nous devons rejeter Pidee falla- 
eieuse que tous les peuples du mon- 
de desirent eviter la guerre ajouta- 
i-il. II y en a qui considyrent la 
guerre non commc line borreur, 
mais comme un facteur de progres 
mondial. En ce cas, il faut done que 
Pempire soit oret a se defendre par- 
tout et soit fort sur tous les points 
susccptibles d’altdQue”. 

11 conclut en souhaitant l’emi- 
vers les Dominions d’une 


le soviet de PUnion, qui correspond 
a peu pr6s a la Chambre des Com- 


SESSION LE 15 
NOVEMBRE 


WASHINGTON.-— Le president 
Roosevelt a decide que le Congres 
sc reunira en session exlrnordi- 
naire le 15 novembre, afin, a-t-il 
dit, de s’epargner une longue ses¬ 
sion l’annee proebaine, au cours 
d’e la '.eamjiagne electoral©. Le 
Congres ne devnit entrer en session 
que le 3 janvier. 


j L’Angleterre ne s’en mele pas 

LONDRES. — En reponse a une 
lettre du secretariat du parti cre- 
ditikle de Londres demandant de 
recevoir un membre du secretariat, 
afin de discuter la situation poli¬ 
tique de PAlberta, M. Malcolm Mac¬ 
Donald. secretaire d’Etat pour les 
Dominions, a repondu qu’il s’a- 
gissait d’une question constitution- 
nelle concernant les rapports ©li¬ 
tre le Parlement federal et la le- 
/gislaluie provinciale. 

“Par consequent, ajoutait-il, le 
Parlement anglais n’a rien a y 
voir, et n’est pas dans des condi¬ 
tions ou il puisse intervenir!” 


Les religieux sont exclus de 
Penseignement 


En France 


LES ELECTIONS CANTONALES 

Le second ballotage affermit les forces socialistes — 
Le Front populaire n’a pas perdu de terrain 


PARIS. — Le ballolage final des 
elections cantonales, dimanche der¬ 
nier, a ete une victoire pour les 
forces socialistes. Le Front popu¬ 
late a solidifie ses positions. L’a- 
vance du Front populaire au pre¬ 
mier ballolage du 10 octobre a etc 
confirm© par le second. 

“Le pays a exprime de nouveau sa 
confiance clans la politique adop¬ 
tee par le gouvernement dn Front 
populaire, sous la direction so- 
cialiste-radicale”, a declare le pre¬ 
mier ministre Camille Chautemps. 

Le Front populaire est compose 
des socialistes-radicanx, des socia- 
1 isles et des communistes. 

Nous donnons ci-dessous la list© 
des candidats elus. Entre parenthe¬ 
ses, le nombre de si tges detenus 


par les divers partis avant les e- 
leclions: j » . 

,Soc i a I i st es-radi ca u x . . (568). 
Socialistes .. (163) 


526 

234 

41 

46 

17 

864 


Communistes .. . ( IOlJl 

Union socialist© . ( 57) 

Socialistes iiidepen. ( 21) 

Total .. (819) 

Partis de droite 
(opposition): 

Union republieaine .. (231) 240 

Republicains de gauche (241) 207 

Radicaux-indepen. ... (144) 119 

Conservateurs 

Independants ... ( 65) 59 

Democrales populaires ( 18) 20 

Parti social fran$ais ..( 4) 14 

Parti du peuple . ( l) 2 

Autonomistes . (2) 0 

Total .. (706) 661 

Total des sieges . (1,525) 1,525 


BERLIN. — Le gouvernement du 
Reich a envoy© aux autorites lo¬ 
cales du pays des instructions pre¬ 
cises au sujet de la mise en vi- 
gueur des lois de la'fcisation de 
Pinstruction publique. Le clerge ct 
les congregations catholiqucs sont 
exclus de Penseignement. 


le comptera 569 membres, soit un 
pour chaque 300,000 citoyens. 

L’autre chambre, le soviet des na- 
lionalitys, sera yiue d’apres une 
norme gcographique des republi- 
ques et regions autonomes. Elle 
comprendra 574 deputes. T.es deux 
chambres ont des pouvoirs egaux. 
Les membres en sont yius pour 
quatre ans. 

Le nouveau soviet supreme rem- 
place le cornite executif sovietique 
qui avait ete elu indirectement, au 
lever de la main, par les delegues 
au congres des soviets. 


NOUVEL HOPITAL A 
LESTOCK 


Envoi des pieces justificatives 
a Ottawa 


EDMONTON.— Toutes les pie¬ 
ces justificatives concernant les 
trois bills que le lieutenant-gou- 
verneur de PAlberta n’a pas voulu 
sanctionner ont ete terminees mer¬ 
credi dernier et envoyees a Otta¬ 
wa, ou elles^ seront etudiees par 
le cabinet federal, ou piutot par le 
gouverneur general en conseil. 

On s’attend a une (lecisipn d’ici 
la fin de cette semaine, et on croit 
gcnernlement que deux au moins 
des lois en question, celles con¬ 
cernant les banques, ne seront pas 
sanctionnees. 


Remis a une semaine 

EDMONTON.— Le proces des 
deux creditistes arretes pour li- 
belle et incitation au meurtre a ete 
remis a une semaine. MM. Unwin 
et Powell comparaitront done de 
nouveau demain. 


SASKATOON. — Hier eut lieu a 
Lestock, Sask., Pouverture d’un 
nouvel bopital. C’est un edifice tres 
modern© a trois etages, construit 
par les Soeurs Grises de l’lmmacu- 
lee Conception. 


PRIMAT DES 
BENEDICTINS 

CITE VATICANE.— Le tres Re- 
verend Pere Dorn Fidele de Stot- 
zingen, O.S.B., de la Congregation 
de Beuron, a ete reelu priniat de 
l’Ordre benedictin au cours des 
elections generales qui viennent 
d’etre tenues ici. 


MORT DE MONSIEUR JEAN 

Il etait dans FOuest depuis 1882 — Il fit sesi etudes a St-Boni- 
face — Il s’occupa de commerce et de colonisation — Il fut 
inspecteur du gouvernement et agent-consulaire de France 


REGINA.— M. Stanley Marie 
Jean, . agent-consulaire de France, 
et hommes d’affaires de cette ville 
depuis plusieurs annees, est mort 
mercredi dernier, a l’hopital des 
Soeurs Grises. Les funerailles eu- 
rent lieu, samedi dernier a la ca- 
tbedrale du St-Rosaire. 

M. Jean laisse son epouse; cinq 
fils: Joseph, Robert, Rodier, Phi¬ 
lippe et Bernard; deux filles: Ma¬ 
rie et Suzanne, tous de Regina. 

M. Jean est ne a Victoriaville, 
province de Quebec, il y a 62 ans. 
Sa famille vint a St-Boniface en 
1882. M. Jean frequent a les ©coles 
de la ville et suivit ensuite les 
cours du College. Il debuta dans 


le commerce comme niarchand. 
Plus tard, il devint contracteur, 
puis il s’occupa ensuite du travail 
de colonisation. 

Il vint demeurer avec sa famille 
a Regina en 1918 et continua a 
s’occuper de colonisation. Durant 
plusieurs annees, il remplit la 
fonction d’inspecteur pour le mi¬ 
nister© de Peducation, puis retour- 
na ensuite dans le commerce com¬ 
me niarchand de gros et de detail. 

En 1919, il fut nomme agent- 
consulaire de la Saskatchewan; il 
occupait encore ce poste a sa mort. 

“Le Patriote” offre ses plus vi- 
ves condoleances a la famille de 
M. Jean. 


la reprise de l’immigration: 1. le 
choix des colons; 2, Porganisation 
par groupe type; 3 l’achat et la 
vente en cooperation. 

Rapatriement demande 

L’eveque de Londres, le Reve¬ 
rend A.-F. Winnington-lngran, 
causa une surprise a la conference 
en faisant entendre une voix de la 
Saskatchewan. Il donna lecture d’u¬ 
ne lettre de Mine G.-M. Macklin, 
813, avenue B, Saskatoon Nord. 

“De la part des colons britan- 
niques arrives a Saskatoon en 1928- 
29 et dont ie suis la president© fe¬ 
minine, nous protestons contre Pen- 
voi d’autres immigrants au Canada 
ou il y a des centaines de colons 
qui demandent a etre rapatries en 
Angleterre”, affirma la lettre. 

“Dans une province comme la 
, Saskatchewan les fermiers ont as- 
sez de la seeheresse et des mauvai- 
| ses recolles, sans qu’on amene des 
immigrants pour augmenter encore 
leurs difficultes. Nous avons ici des 
jeunes homines et des jeunes fem¬ 
mes completement desemparys en 
face de la vie. Qu’allez-vous en 
faire? 

“Vous n’avez aucune idee des de- 
sastres que vous preparez si vous 
persistez a envoyer des immigrants 
au Canada. Les colons anglais ar¬ 
rives en 1928-29 sont dans un etnt 
pitoyable. Aujourd’hui ces gens 
n’ont plus ni maisons, ni recodes. 
Ils .sont desormais a la charge de 
Passistance-chomage dans les villes. 

“Qu’on laisse le Canada mettre 
sa maison en ordre avant de re- 
prendre Pimmigration.” 

L’eveque ne cacha pas que c‘e- 
tait la une grande difficulty a la 
reprise de Pimmigration. Il con- 
clut en disant que si l’on pouvait 
envoyer au Canada 10,000,000 de 
colons anglais, ce serait mieux que 
de laisser peupler ce Dominion 
par des Galiciens, des Polonais et 
toutes sortes d’autres races. 

(Suite 5 la page 5) 
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Actualite agricole et commerciale 

Grandes Cultures 


OTTAWA. —- Le Bureau Federal 
de la Statistique public un bulletin 
donnant la premiere estimation de 
la superficie et du rendement de 
pornmes de terre, plantes-racines 
et autres cultures fourrageres an 
Canada en 1937. Cette estimation 
est basee sur les rapports des cor- 
respondants agricoles du 30 sep- 
tembre. 

La production totale de pommes 
de terre au Canada, estimee a 41,- 
799,000 cwt., est un pen plus con¬ 
siderable que la recolte de Fan der¬ 
nier qui s’etablissent a 39,034,000 
cwt. Conime d’habitude, les rende- 
ments dans les provinces accusent 
des differences considerables, ce 
qui est attribuable aux diverses 
conditions de la temperature. LTle 
du Prince-Edouard et la Nouvelle- 
Ecosse, apres un ete et un automne 
extraordinairement secs, ont des 
rendements plus faibles, bien qu’el- 
les aient augmente la superficie de 
leurs cultures cette annee, et la 
production est quelque peu infe- 
rieure a celle de 1936. Les rende¬ 
ments par acre sont aussi plus fai¬ 
bles dans le Nouveau-Brunswick 
et le Quebec, mais raugmentation 
de la superficie dans le Nouveau- 
Brunswick a legerement avance la 
production en cette province. La 
secheresse pendant la periode de 
developpement des tubercules a eu 
poiir result at de dim inner, par 
rapport a Pan dernier, le rende¬ 
ment par acre dans le Quebec. En 
Ontario la superficie plantee et le 
rendement sont plus considerables 
qu’en 1936. La pluie abondante au 
Manitoba cette annee a contribue 
a nne augmentation notable de la 
recolte de 1937 sur celle de 1936, 
qui avait ete affectee par la se¬ 
cheresse. C’est le contraire pour 
la Saskatchewan ou la recolte cette 
annee est encore plus faible que 
celle de Fan dernier. L’Alberta et 
la Colombie Britannique ont aug¬ 
mente leurs superficies et les ren¬ 
dements sont meilleurs qu’en 1936. 

Le mais fourrager et la luzerne 
dans tout le Dominion accusent des 
augmentations de production en re¬ 
gard de celle de 1936, les cultures 
etant plus considerables dans cha- 
que province, excepts dans la Nou- 
velle-Ecosse et la Colombie Bri¬ 
tannique. D’autre part, les rende¬ 
ments des plantes-racines, y com- 


|pris les navets et les betteraves a 
sucre sont plus faibles. La di¬ 
minution de la production de bet¬ 
teraves a sucre en Ontario est en 
parlie attribuable a la pluie pen¬ 
dant les semailles, dans la region 
de Chathame-Walaleburg, empe- 
chant les prod net eurs de semer 
toute Fetendue a laquelle ils s’e- 
taient engages. La recolte de bette¬ 
raves sucrieres de FAlbert a est la 
meilleure dans les annales de cette 
province. 

D’apres la premiere estimation, 
la production de pommes de terre 
au Canada en 1937 donnera 41,799,- 
; 000 cwt sur 532,500 acres, contre 
39,034,000 cwt sur 496,400 acres en 
1936; les rendements a 1‘acre sont 
de 78 et de 79 cwt respectivement. 
Par province, la production totale 
en cwt £st estimee com me il suit 
(chiffres de 1936 entre parenthe¬ 
ses); He du Prince-Edouard, 3,- 
222,000 (3,941,000); Nouvelfe-E*- 
cosse, 1,870,000 (1,957,000); Nou¬ 
veau-Brunswick, 5.823,000 (5,- 

683,000); Quebec, 12,315,000 (12,- 
336,000); Ontario, 9,789,000 (8,- 
700,000); Manitoba, 2,705,000 (1,- 
006,000); Saskatchewan, 1,351,000 
(1,635.800); Alberta, 2,418,000 (1,- 
816,000); Colombie Britannique, 
2,306,000 (1,960,000). 

La production des navets, des bet¬ 
teraves fourrageres, etc, au Cana¬ 
da en 1937 est estimee a 37,478,000 
cwt sur 183,500 acres ou 204 cwt 
a Facre, contre 38,208,000. cwt sur 
181,000 acres ou 210 cwt a Facre 
en 1936. 

II est estime que le mais four¬ 
rager en 1937 a donne 3,881,000 
tonnes sur 416,8000 acres ou 9.31 
tonnes a Facre, contre 3,128,400 
tonnes sur 408,500 acres ou 7.66 
tonnes a Facre en 1936. 

I.a recolte de luzerne s’etablit a 
2,298,7000 tonnes sur 846,200 acres, 
contre 1,966,000 tonnes sur 853,600 
acres en 1936; les rendements sont 
de 2.72 tonnes et 2.30 tonnes a Fa¬ 
cre respectivement. 

La production commerciale de 
la betterave a sucre est maintenant 
estimee a 433,000 tonnes sur 46,- 
500 acres, contre 595,000 tonnes 
sur 56,100 acres en 1936, represen- 
tant des rendements a Facre de 
9.31 et de 10.61 tonnes. 


Dans le monde 
du ble 

Par H.-G.-L. Strange, directeur 
du bureau des recherches 
(Searle Grain Co.) 


FUMEZ LE TAB AC 
DE CHEZ NOUS 



TAB ACNATUREL 


Gros paquet 10<£—Aussi en boite metalliquC 



Quelles sont les causes de la mar¬ 
ge parfois si grande des fluctua¬ 
tions des prix du ble? Est-ce le 
surplus ou la demande ou Fargent? 
Sont-ce les speculateurs? nous de- 
mandait recemment un ami.. 

Tons ces facteurs, naturellement, 
influent sur les prix. La specula¬ 
tion en elle-mcme a un effet moin- 
dre que celui des autres facteurs, 
dans tous les cas beaueoup moin- 
dre que n’est porte a le croire le 
peuple. 

Le facteur reel des hausses et des 
boisses anormales ds prix du ble 
est la guerre. Par exemple les fluc¬ 
tuations de $1.12 k $2,90 durant la 
periode 1914-1921; de $2.90 en 1921 
a 71 en 1931 ont etc causees par 
la guerre.. 

En Fespace de 500 ans, il n’y 
eut que trois grandes guerres mon¬ 
diales: la guerre de trente ans en 
Allemagne de 1618 a 1648, les guer¬ 
res de Napoleon de 1795 a 1815 
et la grande guerre de 1914 a 1918. 

Le prix du ble, durant ces pe- 
riodes, a triple pour, apr&s cha- 
cune d’elle tomber en-dessous de 
celui d’avant-guerre. 

Ce fut toil)ours la meme chose. 
L’hisloire se repete. Le sent moyen 
d’cmpecher de tClles fluctuations 
des prix du ble est d‘empecher 
les guerres. 

Facteurs de la hausse 

Les facteurs suivants ont pro- 
voque la hausse du prix: 

Achats de ble americains par le 
Bresil; 

Besoin de pluie en Argentine; 

Dommages a la recolte dans les 
Nouvclles Galles du sud et k Vic¬ 
toria; 

Achat de ble americain de prim 
temps par FAngleterre; 

Achat de ble du continent par 
l’Espagne; 

La recolte de ble d’Argentine 
evaluee a seulement. environ 220 
millions de boisseaux; 

Les conditions anormales de la 
canne a sucre au Sud-Africain. 

Facteurs de la baisse 

Pluie en France; 

Bonne recolte de seigle en Lat- 
vie; 

Belle apparence des plants de 
cafe en Nouvelle Caledonie; 

Bon etat des vignes en Gr&ce; 

Rapports favorables k propos de 
la recolte de riz en Tanganyika; 

L’offre de ble russe plus consi¬ 
derable; 

Faiblesse de la demande. 


Que les fermiers surveillent 
le marche anglais 


REGINA. — M. R.-A. Drinkwateiy 
dans un discours aux “Rotarians”, 
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a dit que les fermiers doivent sui- 
vre alien! iveinent Favantage que 
cree Findustrie du bacon pour Fap- 
provisionnement du Royaume-Uni. 
C’est un marche toujours ouvert 
aux produoteurs canadiens s’ils 
savent produire le genre de bacon 
qnexige le consommateur anglais. 
Ils devraient a ce propos suivre 
Fexemple du Danemark, a savoir: 
fournir exactement ce que desire 
le consommateur anglais. Alors ils 
s’assureront des benefices stables 
et un marche pour plusieurs an- 
nees. 


ACHAT DE FOIN 

REGINA. — Le ministere de l’a- 
griculture de la Saskatchewan est 
pret a acheter le surplus de four- 
rage dans les di verses localites. 
Les secretaires de municipalites 
oil i 1 y a un surplus doivent en 
avertir le ministere. 


Transport des animaux gratuit 

REGINA— M. J.-G. Gardiner, 
ministre de Fagriculture au fede¬ 
ral, vient d’autoriser le ministere 
de la Saskatchewan a aeeoivier a 
toute personne, vivant dans la re¬ 
gion asseche, la favour d’expedier 
grainitement jusqiFa quatre wa¬ 
gons d’animaux vers les paturages 
d’hiver. On demande done aux> 
fermiers d’utili^er cet avantage, car 
e’est moins couteux que de presser 
et de transporter du foin. 


COMMENT TUER LES 
VOLAILLES 


REGINA.— Une premiere serie 
de demonstrations sur la maniere 
de tuer les volailles, organisee par 
le Departement de FAgriculture, 
commencera a Theodore, samedi 
prochain, 23 octobre. On y indi- 
quera comment tuer les volailles et 
comment les preparer pour le mar¬ 
che. Comine renseignements sup- 
plementairesi on traitera aussi la 
manure de les nourrir et de les 
engraisser. 

Ces demonstrations seront aussi 
donnees a Codette et a Zelma, le 
25 octobre; a Leacross, le 26; a 
Nipawin et a Domremy, le 27; k 
Carrot River et a Hepburn, le 28; 
et a Buddell, le 29. 

On veut aussi les doriner a Hum¬ 
boldt, Clouston, a Quill Lake, a 
McDonald Hills, a Cut Knife, a 
Waldron et a Kelliher, a des dates 
qui seront annoncees plus tard. 


Exportation de grains et farine 

En septembre les exportations de 
ble s’etablissent a 5,903,060 bois- 
seaux ($7,507,277), contre 20,720,- 
316 ($20,582,258) en septembre 
1936. Le Royaume-Uni en absorbe 
5,334,334 boisseaux ($6,775,937), 
contre 15,359,796 ($15,208,591). Les 
Exportations de farine de ble sont 
de 306,655 barils ($1,855,488), con¬ 
tre 378,318 ($1,599,748), dont 173,- 
824 barils diriges sur le Royaume- 
Uni. 

Les exportations d’orge s’etablis¬ 
sent a 1,616,403 boisseaux ($1,029,- 
816), contre 2,673,804 ($2,304, 

239). Le Royaume-Uni figure pour 
1,391,694 boisseaux, contre 555,- 
556. Les exportations d’avoine s*6- 
tablissent a 323,206 boisseaux 
($175,889), contre 371,619 ($159,- 
923), dont 236,268 boisseaux (125,- 
841) allant au Royaume-Uni. Les 
exportations de seigle sont faibles; 
elles s’etablissent a 72,659 bois¬ 
seaux ($67,833), contre 532,272 
($358,644). 


La recolte americ&ine 


WASHINGTON. — L’augmenta- 
tion prevue dans le rendement en 
ble et en mais des terres des Etats- 
Unis cette annee donne plus de 
ponds k la rumeur allant k dire que 
le gouvernement va convoquer une 
session sp^ciale du Congr^s pour 
adopter des lois destinies k con- 
troler les r^coltes. On estime que 
la recolte de bl6 sera cette ann6e 
de 886,895,000 boisseaux au lieu 
de 642,461,000 boisseaux Fan der¬ 
nier. La recolte de mais est estimee 
k 2,561,936,000 boisseaux au lieu de 
1,529,327,000 boisseaux en 1936. 


La semaine du poisson au 
Canadien National 


M. W.-W. Swinden, surintendant 
general du service des wagons- 
restaurants du Canadien National 
annqpce qu’^ l’oecasion de la “Se¬ 
maine du poisson” du 18 gu 23 
octobre, des plats de poisson fi- 
gureront sur les menus des trois 
repas, dans les wagons-restaurants 
de sa compagnie. 

Des plats de poisson sont servis 
tous les jours dans les wagons- 
restaurants, mais durant la semaine 
du poisson des plats speciaux sont 
prepares poiir attirer l’attention du 
public sur la variate et la quality 
(les poissons canadiens. 

Les hotels du Canadien National 
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du poisson” avec des plats du 
jour et des specialites marines. 

LE MARCHE 

Les grains 


PRINCE-ALBERT, 18 OCTOBRE 

Ble: No. 1 Nor. 121; No. 2 Nor. 
Ill 1-2; No. 3 Nor. 91 1-2; No. 4 
Nor. 87; No. 5, 81 1-2; No. 6, 75 1-2; 
Fourrage 58; Garnet: N. 1 C.W. 94 
1-2; No. 2 C.W. 91 1-2. 

Avoine: No. 2 C.W. 39 1-2; No. 
3 C.W. 36! Ex. 1 fourrage 36; No. 

1 fourrage 35; No. 2 fourrage 33; 
No. 3 fourrage 30. 

Orge: No. 3 C.W. 44; No. 4 C.W. 
43; No. 5 C.W .42; No. 6 C.W. 41; 
3 Ex. C.W. 6 rangees 45 1-2; 2 
ran gees 45 1-2. 

WINNIPEG? lVoCTOBRE 

Ble: No. 1 dur 144 1-2; No. 1 
Nor. 144 1-2; No. 2 Nor. 135; No. 3 
Nor. 115 1-4; No. 4 Nor 110 1-2; 
No. 5 ble 105; No. 6 ble 99; four¬ 
rage 81 1-2; No. 1 Garnet 118; No. 

2 Garnet 115; No. 1 Durum 98 5-8; 
No. 1 A.R.W. 103; No. 4 special 
102; No. 5 special 99; No. 6 spe¬ 
cial 87; Voie 141; criblures $5.50. 

Avoine: No. 2 C.W. 52; No. 3 
C.W. 48 1-2; Ex. 1 fourrage 48 1-2; 
No. 1 fourrage 47 1-2; No. 2 four¬ 
rage 45 1-4; No. 3 fourrage 42 1-2; 
Voie 51 1-2. , 

Orge: No. 3 C.W. 60 3-4; No. 4 
C.W. 59 3-4; No. 5 C.W. 58 3-4; No. 
6 C.W. 57 3-4; Voie 62 1-4. 

Lin: No. 1 C.W. 177 1-4; No. 2 
C.W. 173 1-4; No. 3 C.W. 152 1-4; 
No. 4 C.W. 147 1-4; Voie 177 1-4. 

Seigle :No. 1 C.W. 81 3-4; No. 2 
C.W. 81 3-4; No. 3 C.W. 79 1-4. 


Les bestiaux 


WINNIPEG, 18 OCTOBRE 

Recus: 9,300 betes a comes, 2,650 
veaux, 3,100 pores, 620 moutons. 

Bouvillons de choix $6.50 * $7; 

genisses de choix $5 k $5.25; veaux 
de choix $8.50 a $9.50; bonnes va- 
ches $3.25 a $4; bons taureaux 
$2.50 k $2.75. 

Veaux bons et choix $5.50 a $7. 

Bacons $7.75; pesants $7.25; 
truies $6 a $6.50. , j 

4» 4> 4. 

PRINCE-ALBERT, 18 OCTOBRE 

Re^us: 174 betes k eornes, 42 
veaux, 151 moutons. 

Bonnes genisses de boucher $3.50, 
medium $2.75 k $3, communs $2.25. 
Vaches grasses $2.75 a $3, medium 
$2 a $2.50, communes $1.50 a $1.75, 
bons bouvillons $3, medium $2.50 a 
$2.75, communs $2.25. 1 

Bons veaux $3.50 a $4.50, com¬ 
muns k medium $2 k $3. 

Pores, fermes, bacons $7.50, bon¬ 
nes truies $5.75 a $6.25. 1 


Le change 

La livre sterling a Montreal 4.95 
5-8. < , 

Le dollar americain a Montreal 
.99 15-16. l * 

Le franc a Montreal 3.38. 

La livre sterling k New-York 
4.95 3-4. ; 

La dollar canadien a New-York 
1.00 3-64. t 

La franc a New-York 3.38. 

En or: la livre 12s 2d; le dollar 
americain 59.39 sous; le dollar ca¬ 
nadien 59.41 sous. ; 


Commerce avec les Etats-Unis 


WASHINGTON.— Les importa¬ 
tions du Canada aux Etats-Unis 
ont diminue legerement pendant 
le mois d’aofit, rapporte le secre¬ 
tariat dii commerce. Le commerce 
des Etats-Unis avec le Canada pour 
le meme mois a augmente quelque 
peu. 

Les importations du Canada se 
sont eievees k $33,438,000, en com¬ 
parison avec $36,161,000 en aout 
de Fan dernier. Les exportations 
au Canada ont ete le $47,553,000 
en comparaison avec $31,522,000 
pendant le mois precedent de Fan 
dernier. 


L’EXPERIENCE 

D’ANTIGONISH 


PAR L’ABBE LIVAIN CHIASSON 

Qui n’a entendu parler du mou- 
vement bienfaisant d’Antigonish 
lance il y a quelques annees par 
FUniversite jSaint)- Fran^ois-Xa- 
vier? Au moyen de cercles d’etu- 
des, l’idee cooperative a penetre 
dans les cerveaux de simples pe- 
cheurs, de pauvres m'ineur^ et de 
l’idee ils sont vite passes aux ac- 
tes. Aujourd’hui des cooperatives 
florissantes existent dans un grand 
ndmbre de villages de la Nouvelle- 


Derangements 
d’estomac! 

(dus a une elimination 
defectueuse) 



La plupart d’entre-nous sommes 
parfois enclins a manger trop. Si la 
Nature ne procure pa s le soulage- 
ment de la fa^on usuelle, pourquoi 
ne pas perinettre au 

1NOVORO 

du DR PIERRE 

de vous aider ainsi qu’il Fa fait, du¬ 
rant ces 5 dernieres generations pour 
des milliers de personnes qui souf- 
fraient dy constipation, nervosite, 
indigestion, derangements d’estomac 
et rhuines ordinaire^ dus a une eli¬ 
mination defectueuse? C’est un re¬ 
ined e de famille qui a fait ses preli¬ 
ves, it tonifie l’estomac, regie le s in- 
testins, aide et active la digestion 
tout en stimulant l’appetit car il 
elimine du systeme les matieres a 
evaouer qui iutoxiquent peu a peu. 

Si vous soiiffrez d’une mauvaise 
digestion ou de constipation rem- 
plissez le coupon ci-dessous et pro- 
curez-vous une bouteille de Novoro 
du Dr Pierre aujourd’hui meme! 

9 Le Liniment Oleolo 
du Dr Pierre 

a procure un soulagement decisif a 
de s milliers de personnes qui souf- 
fraient de douleurs nevralgiques et 
rhumatismales, de diouleurs dans le 
dos, de maux de tete ordinaires, en- 
dolorissement et rigidite de s muscles 
contusions, entorses, enflures. Il est 
devenu depuis cinquante ans un ve¬ 
ritable remede de famille. Il calme. 
liivres an Canada! sans frais de Douane 

Offre # Si>eeiale — 

Commandez aujourdUuii 
Dept. DC 4541-32, 256 Stanley St. 
Winnipeg, Man. 

Veuillez m’envoyer en port pay^ la 
m£decine d’essai, telle qu’indiqu^e, ci- 
dessous: 

Q $1.00 pour une g£n§reuse bouteille 
de Novoro du Dr Pierre/con- 
tenant 14 onces de m£de- 
cine, valeur $1.20, 

O $1.00 pour deux bouteRles r£guli£- 
res de liniment 01£olo du 
Dr Pierre, contenant 3 onces 
V 2 chaque, valeur 60 c la 
bouteille. 

Q $2.00 Pour un bouteille d'essai de 
Novoro et deux bouteilles de 
liniment Oleolo du Dr Pierre, 
o Veuillez envoyer les remMes O.O.D. 

Nom . 

Adresse .~. 

Bureau Postal . 


Ecosse et du Nouveau-Brunswick 
et elles ont transforme cette region. 

Ce mouvement interessant, 1’ab- 
be Livain Chiasson, qui y a ete 
lui-meme mele, a bien voulu le 
raconter a la derniere Semaine 
sociale de St-Hyacinthe et pour 
donner une plus grande diffusion 
a sa causerie l’Oeuvre des Tracts 
vient de la publier en brochure. 

Elle se vend 10 sous l’exemplaire 
a FACTION PAROISSIALE, 4260, 
rue de Bordeaux, Montral. 


Population de la province 

REGINA. — Un rapport prel6- 
minaire sur le recensement du ler 
janvier 1936 montre une augmen¬ 
tation de la population de la Sas¬ 
katchewan. En 1931 ele atteignait 
921,785 tandis qu’en 1936 elle se 
chiffre a 930,893. L’augmentation 
est du uniquement a l’accroisse- 
menl de la population rurale, puis- 
que la population urbaine a dimi¬ 
nue. En 1931 la population des 
villes etait de 290,905; tandis que 
celle de la campagne etait 561,- 
407. En 1936, la population des 
villes est de 280,371, tandis que 
celle des villes atteint 573,894. 


Annonces 

Classees 

Le paiement dolt towjours ac- 
compagner la copie de Tannonce; 
Hfinon elle ne sera pas ins6r6e. 
Minimum, 50 sous pur Insertion 
TAKIF: . 2 sous par mot 


PERSONNEL 

MESSIEURS ! VITE RENFORCIS- 
SEZ-VOUS ! Les nouvelles Pastil¬ 
les Toniques Ostrex contiennent les 
£16ments fortifiants des huitres 
ernes et autres stimulants. Une dose 
revivifie les organes, les glandes. Si 
vous n’etes pas enchant£s des r£- 
sultats le fabricant rembourse les 
quelques sous p^y£s. Vendues par 
Pharmacie Duncan, Prince-Albert. 


AGENTS DEMANDES 

VOUS POUVEZ AJOUTER A VOTRE 
REVENU ACTIJEL! Nous voulons 
des agents pour vendre des monu¬ 
ments. Des centaines sont vendus 
dans votre region. Nous vous four- 
nissons ^chantilions et instructions 
Comment Vendre Gratis. Pour plus 
de, details £crivez & boite 2, Le 
Patriote. 


REPARATION 

REPARATION DE MONTRES, HOR- 
LOGES, BIJOUX. 18 ans d’expS- 
rience. Iponnez-moi un essai. Com- 
man des par la po.ste soigneusement 
remplies. W. M. Riedel, Edifice 
Strand, Prince-Albert, 


A VENDRE 

CARTES (MORTUAIRES au prix de 
$6.00 pour 25; $6.50 pour 50; $7.00 
pour 75; 7.50 pour 100, au Patriote 
de l’Ouest. 


FORMES DE CATECHISM E & 75c 
du 100; 500 pour $3.50; $5 le mille, 
au Patriote de l’Ouest. 


LI VRIES DE COMPTOIR avec impri- 
merie commune No. 3, 3%” x 6” au 
prix de 10c l’unit^, deux pour 15c, 
75c la douzaine, 50 pour $3.00; 100 
pour $5.10. Avec toute 1’imprimerie 
que vous d6sirez: 12'5 livres au prix 
de $ 11.2*5 le cent; bonne reduction 
pour un plus gros montant, au Pa¬ 
triote de l’Ouest. 


FORTES VITREES 

GLACES DIE FENETRES toutes 
grandeurs 10c. le pied carr§; gla¬ 
ce d’auto standard $2.00 pare- 
vents $3.00; l-% fenetres fausses- 
portes completes avec glace 20 x 20, 
$1.50; 20 x 24, $1.75; 24 x 24, $2.00; 
l-% portes 2-6 x 6-6; 2-8 x 6-8, 
$3.50. Autres portes, fenetres, avec 
glace, 20c du pied carr6. Saskatoon 
Glass,4 30-20e rue Quest. 


0ERTIFICATS de bapteme, mariage, 
en frangais, en anglais ou bilingue 
au Patriote de l’Ouest. 


ON DEMANDE 

ON DEiMANDE UN MIEDEOIN qui 
prendrait charge d’une pharmacie 
en plus de son travail de m6decin. 
Pour plus de details adressez-vous 
au secr^taire-tr^sorier. village de 
Marcelin, Sask. 


BONNE MiBNAGERE avec gargon, de 
pr^f^rence en dge de frequenter 
l’ecole, demand^s pour presbyt£re. 
La mere recevra modeste salaire et 
le gargon son entretien en retour 
de services rendus. S’adresser au 
“Patriote” Boite 1. 


ERECTION D’UN POSTE 
TRANSMETTEUR 


NOBTH BATTLEFOBD. — On 
vient de coinmencer les travaux de 
construction d’un poste transmet- 
teur radiophonique du gouverne¬ 
ment, annonce M. C.B-.McIntosh. 
Il sera termine le premier decem- 
bre. 11 croit communement qu’un 
poste recepteur sera erige au prin- 
temps au meme endroit. Deux pos- 
tes -semblables seront construits 
aussi a Goldfields le printemps 
prochain. 


NOUS PARLONS FRANCAIS 
Prescriptions remplies avec soin 
Vous trouverez icl tout ce qui 
s’a'ch&te dans une pharmacie 

PHARMACIE 

McArter 

Entre Woolworth et le Theatre 
Strand. T6l6phone 2114 


mm 


Constructeurs... 


DEMANDEZ UNE EVALUATION, 
CHEZ McDIARMID 
POUR VOS BESOINS 

Nous livrons 

McDiarmid Lumber Co. 

LIMITED 

Telephone 2733 Prince-Albert. 
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Pensons aux orphelins 

Un appel du directeur de l’Orpheiinat catholique de 
Prince-Albert. 
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Mas tecteurs se serant sans dante 
demande comment it se fait qne le 
Patriate, qni paraissait depnis quel- 
qnes mais a seize pages , est depuis 
deux semaines reduit a huit pages. 

Pour nous epargner le trouble de 
demander dies explications ft ce 
snjet, nous altans essager de vans 
les danner le plus brievement et le 
plus ciairement passible. Void: 

Lorsqu'en mai deritier nans an¬ 
il an cions: le Patriate aura desar- 
mais seize pages, nous venians de 
can cl are une entente avec la Sur- 
vivance, d’Edmonton. C’est de la 
qne nans venaient les huit pages 
supplementaires. 

Depnis deux semaines, pour des 
raisons qne nans ignorons, nous ne 
rtcevons plus rien d’Edmonton. 

Mans regrettans, antqnt sinon 
plus qne nos tecteurs, les inconvt- 
nients de cette interruption. 

Que faire pour remedier a une 
situation que nous n’avans ni vou- 
lue ni prouaquee? 

La repanse depend dans une lar¬ 
ge mesure de tans et de chacun de 
vans. 11 nous fant d’abard rendre 
a natre journal en interet ce qifil 
perd en volume. Pour cela, nans 
comptans sur la collaboration plus 
reguliere des chraniqueurs des di- 
verses paroisses. Les nouvelles de 
chez lions sont encore celles qni 
sont les plus interessantes pour nous. 


Quand bien meme le courrier heb- 
domadaire ne comprendrait qn’li¬ 
ne on deux nouvelles, il vaudrait 
micux que ces nouvelles soient pu- 
bliees dans le Patriote que dans 
les jo urbanx anglais. La redaction 
du Patriote est maintenant en me- 
|s///v de s’interesser davantage a ce 
^travail, et ne negligera rien pour 
repondre a la bonne volonte qne 
vans mariifesterez de ce cote-la. 

Et puis, sidles huit pages supple¬ 
mentaires ne doivent plus nous e- 
tre envagees, nous songeons se- 
rieusement a aiigmenter, et cela, le 
pins tot possible, le volume de no¬ 
ire journal, disons a douze pages 
on meme a seize, si vous le desirez. 

Paiir cela, il nous faut dex a- 
bonnements. Nous nous engageons 
a pnblier a douze pages le jour on 
nous anrons 500 nouveaux nbon- 
nements, et a seize pages, si nous 
parvenons a recenillir 1000 non- 
veaux abonnements. 

Que tons se mettent done a Voeu- 
vre! Mans publierons chaque se¬ 
maine les resnltats de cet appel. 

Mans sommes et nous voulons 
rester an service de la population 
francaise de la Saskatchewan, a qui 
notre bonne volonte est pleinement 
acqnise, 

De la collaboration done, et nous 
irons de Vavantl 


Chers lecteurs du “Patriote”, 

Les recolfes sont terminees. Cha- 
cim salt maintenant ce qu’Il a et 
ce qifil if a pas. Sans ailcun risque 
d'etre contredit, on pourrait bien 
affirmer que le nombre de ceux 
qiti sont contents de ce qu’ils ont 
recolte est bien restraint. Au prin- 
temps, on calculait sur une grosse 
recolte, mais a Pantonine on a £te 
bien de$u.-^- Ensuite, l’homrnc est 
naturellement “plaignard”. Il est 
assez rare de trouver quelqifun qui 
soit pleinement satisfaif de ce que 
la Providence lui a donne. It trou¬ 
pe toujours qifil n’a pas eu sa juste 
part. De la, il s’ensuit naturelle¬ 
ment que le nombre de ceux 
qui sont franchement reconnais- 
sants envers Pieu est bien petit. Et 
comment peut-on etre reconnais- 
sant tant qu’on est sous Pimpres- 
sion qifon n’a pas ce qui nous re- 
vient? Pourtant rien ne fait autant 
ressortir la beaute de caractere 
qu’un sentiment spontane de re¬ 
connaissance envers Pieu, meme 
pour les moindres faveurs. L’hom- 
me reconnaissant se fait redevable 
a Dieu pour tout ce,-qifil a, sans 
jamais s’imaginer qifil avait droit 
a tant. Qui pourrait jamais preten- 
dre qifil avait un droit strict a 
telle chose, a tel montant? Person¬ 
nel Dieu est maitre de ses dons; 
Il donne a qui il vent, et dans la 
mesure qifil juge a propos. 

Trop sou vent on n’admet pas 
meme qifon est redevable a Dieu 
pour quoi que ce soit. On travaille, 
on fait ses calculs, et puis, si tout 
va bien, si les plans reussissent, on 
s’attribue tout le succes. Mais si 
par hasard ca va mal, oh! alors on 
blame Dieu, on Ifaccuse de ne pas 
avoir fait sa part. On fait ses plans 
sans Dieu. Lorsqu’on reussit, Dieu 
ne compte pour rien. Avant d’agir, 
on ne Lui demande pas meme la 
moindre benediction. Lorsqifon 
rcolte les soi-disant fruits de son 
habilite, on n’a pas un mot de re¬ 
connaissance pour Dieu. On pense 
a Dieu uniquement quand tout va 
de travers. Tant que tout va bien, or. 
est content d’ignorer Dieu; Il ne 


C.C.F. et Communisme 


Le 6 octobre dernier, le parti communiste tenait, a Toronto, sa hui- 
tieine assemblee. Les journaux, en donnant quelques rapports de cette 
assembler, nous ont fait voir que le danger communiste se fait de plus 
en plus menaeant en notre pays. 

“Notre parti, declarait Tim Buck, reelu secretaire general, est main- 
tenant un des grands partis du Canada; les ouvriers et les fermiers peu- 
vent s’uriir autour du noyau communiste que nous sommes, et nous ecra- 
serons la reaction. Voila, ajoutait-il, le premier defi public que nous 
lancons aux forces reactionnaires”. 

Si la revolution politique que doit operer le parti n’est qu’une fai- 
ble replique de celles qui se sont produites en Russie rouge et en Espagne, 
nous pouvons nous attendre a quelque chose de beau! 

* * * 

Voyons d’un peu plus pres quelques-unes des resolutions adoptees a 
cette assembler communiste de Toronto; penetrons-nou s surtout de l’esprit 
revolutiorinaire que les a dictees; nous comprendrons mieux le danger 
d’une association avec ces fauteurs de trouble, de misere et de desordre. 

D’abord, un vote de sympathie au gouvernement espagnol, avec le 
regret de constater ‘‘que le gouvernement canadien, sous la pression de 
forces reactionnaires, a vote une loi defendant de se rendre en Espagne 
et d’y protegcr la democratic.” 

Puis, un appel a une legislation “donnant aux ouvriers le droit il- 
liinite de faire partie de l’union ouvriere de leur choix; leur c.onferant le 
pouvoir d’achat collectif par 1’intermediaire de leurs delegu^s, et sans que 
lours patrons aient quoi que ce soit a redire; en un mot, leur donnant une 
autorite complete, meme sur leurs patrons”. 

Enfin, urie resolution ferme de faire une campagne de propagande 
chez les femmes et parmi la jeunesse; ceci, afin de remedier au ralen- 
tissement qui se fait sentir dans le recrutement du parti. 

On admettait cependant que de 6,000 en 1934, le nombre de s membres 
etait passe a 15,000. 

Nous all ions oublier de dire que le parti avait aiissi proteste contre 
Tarrestation de s deux creditistes albertains, MM. Unwin et Powell, accuses 
de libelle et d’incitation au meurtre, en declarant ‘*que ces arrestations 
font partie d’une campagne des reactionnaires en vue d’operer la coalition 
des forces de droite” (e’est-a-dire, des partis de l’ordre et de la paix). 

* K* 

Pour en venir a l’union entre les C.C.F. et les communistes, union 
que fait pressentir le titre de cet article, donnons quelques faits mis en 
lumiere a 1’assemblee communiste du 6 octobre dernier. 

M. Emil Miller, delegue de la Saskatchewan a 1’assemblee de Toronto, 
y decarait ouvertement: 

“Le parti communiste de la Saskatchewan a toujours poursuivi une 
politique de cooperation avec les groupes progressistes. It n’y a que dans 
la Saskatchewan que le parti a etabli des relations officielles avec le parti 
communiste, malgre l’avis contraire des chefs nafionaux des C.C.F.” 

Qiie cela nous soit un salutaire avertissement a nous catholiques de 
la Saskatchewan: de telles relations avec ceux que le Pape qualifiait re- 
cemment d’“ennemis acharnes” de l’Eglise et de notre sainte religion n’est 
pas de nature a nous rassurer sur le compte des C. C. F. 

Ajoutons que les C.C.F. de la Saskatchewan sont etroitement unis a 
tout le parti C.C.F. Et c’est pourquoi les communistes, non contents de 
1’affiliation a leur parti des C. C. F. de la Saskatchewan, eherchent a 
cooperer avec ces derniers dans tout le Canada. 

Yoici quelques declarations eloquentes a ce sujet. Elies concernent 
le recentes elections d’Ontario: 

M. Ewart Humphries, candidat communiste dans le comt^ de York 
sud, s’est retire avant les elections, pour ne pas faire la lutte au candidat 
C.C.F., le Dr Luke Teskey, Resultat: le Dr Teskey est le candidat C.C.F. 
qui a obtenu le plus grand nombre de votes seulement en Ontario, niais 
ineme au Canada. 

De meme, si le candidat C.C.F. ne s’etait pas presente dan s Toronto- 
St. Andrew, le candidat communiste, M. J. B. Salsberg, aurait ete elu, 

Les communistes veulent done s’unir & certains autres partis politi- 


compte pour rien; on ne Lui ac- 
corde aucune place dans nos cal¬ 
culs. Est-il surprenant alors qifon 
n’ait pas un mot de remerciement. 
pour Dieu, quand tout va bien? 
On se passe si vol on tiers de Dieu. 
Qn ne Lui doit rien, pas meme un 
petit mot de reconnaissance. Pour¬ 
tant, le moyen le plus facile de 
forcer la main de Dieu et la faire 
s’ouvrir bien grande pour deverser 
sur nos travaux ses benedictions, 
c’est de se montrer reconnaissants 
pour les moindres faveurs. 

Comment peut-on montrer sa re¬ 
connaissance envers Dieu? Dains 
l’ancienne Loi, Dieu se reservait 
une part de ce qu’Il donnait a son 
peuple; sa part se nommait “les 
Premiers”. Dans la nouvelle Loi, 
Dieu n’a pas change le sens de cette 
reserve. Il ne demande plus qifon 
bride sa part sur l’aufel du sacri¬ 
fice, mais II demande qifon donne 
sa part a ceux qui tiennont sa pla¬ 
ce parmi nous: les pauvres, les or- 
phelirts, les deherites de la vie. Il 
nous a declare explicifement que 
tput ce qu’on fait aux plus petits 
des siens, on le Lui fait en person- 
ne. Combien de lecteurs du “Pa¬ 
triote” ont deja pense a s’acquitter 
de leur dette a 1’egard de Di^ii en 
faisant la charite aux pauvres et 
aux orphelins? On se conlente do 
dire: “Oh! les orphelins sont bien 
logos et bien nourris, pourquoi s’iii- 
quieter de leur shrt; ils ne sonl pas 
a plaindre!” Mais, chef leefeur, en 
homme pratique, vous save/ bien 
que pour loger et nourrir line ceii- 
jtaine d’enfants, il faut de quoi. 
Ce n’est pas avec fair du temps 
que les enfants reslent en bonne 
sante et grandissent. Qui fournit 
les movens pour faire vivre tou! 
ce petit monde? C’est la charite 
chretienne, votre charite nar con¬ 
sequent. Avez-vous ; deja pense a 
faire la charite aux orphelins? Si 
non, vous avez manque de recon¬ 
naissance envers Dieu; vous avez 
manque de payer votre dette a re¬ 
gard de Dieu. Pensr y au "his tot. 
Di m vous le rendrg. au cen.uple. 

W. BRUCK, O.M.I. 


D’une idee a une autre 


LE CHANCRE 
ROUGE 

11 y a un assez grand nombre de 
nos gens qui trouvent intejnpes- 
tive notre campagne^. incessante 
contre le communisme. *Nous nous 
rappelerons toujours les paroles du 
regrette Mgr Charlebois, vicaire dn, 
Keewatin, lors de sa derni&re vi¬ 
sit e au “Patriote”: “Luttez, luttez 
sans cesse dontre le communisme. 
C’est le danger, le fleau qui nous 
menace le plus serieusementl” 

Les agissements des emissaires 
communistes au Canada, depuis 
ces dernieres annees, pronvent la 
justesse des paroles de Veveque 
missionnaire. Vemprise commnnis- 
te s’intensifie gradnellement au 
Canada. 

Hier, au Congrcs du parti com- 
muniste, parmi les delegues, une 
cinquante et aient de race frangaise 
dont qnatre font partie du Comite 
executif: MM. E. Dube, E. Cott, E. 
Samuel, A . Paul. 

Les optimistes, qui ne veulent 
pas croire a la menace communis¬ 
te chez nous, feraient bien de noter 
le fait ci-haut mentionne, il pron- 
ve plus eloquemment qu’une lon¬ 
gue dissertation que notre race 
n’est pais immunisee contre le 
chancre rouge . 

Autre fait: nous venons de rece - 
voir un feuillet conleur rouge-brun, 
portant en exergue le marteau et 
la faucille. Il est intitule: “Sou- 
haits du Canada a I’Union Sovie- 
tique— 1917-1937”, es est rddige en 
francais. 

11 const Hue un appel d tons les 


admirateurs du regime bolchevi- 
qne a celebrer dignement le 20e 
anniversaire de Vinstauration du 
marxisme en Russie, et a expri¬ 
mer d’une fagon tangible leur gra¬ 
titude a Staline et consorts. Le par¬ 
ti canadien, lisdiis-nous, se pro¬ 
pose d’envoyer des milliers de si¬ 
gnatures de Canadiens, hommes et 
femmes, felicitant I’U.R.S.S. a cei- 
te occasion, et d’y joindre, comme 
cudean, un tableau caracterisque- 
ment canadien. Le feuillet demande 
des contribiftions financiered d cet 
effet. 

Le feuillet fera probablement 
son tour dn Canada. De grace, que 
les catholiques s’empressent de le 
jeter au feu. C’est toute Vattention 
qu’il nitrite. 

Depnis le rappel de Varticle 98 
du Code criminel, les communis- 
ies se sont enhardis ; ils sont sor- 
lis de Vombre et ont pris rang, sous 
I’etiquette de parti communiste, a 
cote des autres partis canadiens. 
Qne craindraient-ils! Les gouver- 
nements les tolerent. Ils sont done 
bien enracines chez nous. 

Les optimistes, qui se moquent 
de nos avertissements, i feraient 
bien d’ouvrir les yenx a la penible 
realite . 


refuser de sanctionner trois des 
bills de la legislature. 

Lui, personnage decoratif par 
tradition, s’immiscer dans les af¬ 
faires du gouvernement au point de 
compromettre trois des plus impor¬ 
tant es lois creditistes! C’en etait 
trop pour la patience de M. Aber- 
hart. 11 est premier ministre de la 
province on il ne Vest pas: il gon- 
verne oq bien il ne gonverne pas! 
Et voila que le lieutenant-gouver- 
neur s’nnit au federal pour contre- 
carrer ses volontes et celles du peu- 
pic evidemment. 

“Est-ce que le peuple de VAl¬ 
berta doit continuer encore a eli¬ 
re ses representants, ou bien aura- 
1-il un gouvernenr qui sera envoyd 
ici pour lui i in poser ses vues?” 
s’eerie, indigne, M. Aberhart. 

Nous avons toujours pense que 
le lieutenant-gouverneur etait de 
par sa foncticm un frein de sur ete. 
Sinon, que (liable pourquoi >se- 
rait-il si hunt perche et si grasse- 
ment reman ere! 

Et M. Aberhart continue ses im¬ 
precations: 

“Nous esperons, declave-t-il, que 
meme si le lieutenant-gouverneur 
juge que les journa x peuvent etre 
autorises a publicr des faussetes, 
il se trouvera un premier ministre 
ou v: ' Co nr Sup.reiiie du Canada 
pour affirmer qu’il est du ressort 
de la province de passer une telle 
loi.” 

Sans doute, pas plus le lieute- 
narit-gcii'wernenr /fue le premier 
ministre du Canada et la Conr Su¬ 
preme ne peuvent approuver une 
presse qui (lit des faussetes. Mais 
si an lien de faussetes, il s’agissait 
tout simplement de critique. Alors 
il faudrait distinguer entre la cri¬ 
tique constructive, qni eclaire les 
elect curs sur les lois g onver ne- 
mentales, en monfre les avantages, 
en meme temps que les points foi¬ 
bles, les inconvenients, et la criti¬ 
que pariiale, destructive, taisant 
les bans points et ne met tant en 
relief que les defectuosites. Les 
condamner tohtes deux serait man- 
quer de sagesse el rendre un man¬ 
uals service au people. La saine 
critique est tres utile. En somme, 
tons les journaux, soient-ils hos¬ 
tile s ou favorables au gouverne¬ 
ment, sont faillibles, tout comme 
les gouvernements et les hommes 
qui les eomposent. Et les oracles 
que les officiers de M. Aberhart 
transmettraient d la presse, d’a- 
pres la nouvelle loi, n p anraient pas 
non plus le privilege de Vinfailli- 
| bilite. Et il faudrait consequem- 
ment que, chaque fois que M. A- 
berhart ou I’un de ses collegnes 
parle, tout le monde de la presse 
dise reverentieusement: Amenl 
comme la chose se fait dans cer¬ 
tains pays d’Europe oil les cito- 
yens n’ont pas le droit d’avoir des 
idees et des opinions autres que 
celles de I’Etat, meme dans le cas 
des convictions religieuses. 

Le principe de Vintolerance est 
cher aux potentats qui sentent 
leurs trones chanceler. Des indices 
assez {probants semblenf faisser 
entre voir que M. Aberhart a beau- 
coup perdu de sa popularity au- 
pres des electeurs albertains. Du 
reste, il ne se sent pas assez fort 
pour resister aux attaques on cri¬ 
tiques de la presse. 

Si M. Aberhart vent sincerement 
amender la presse, que ne passe-t¬ 
il pas une loi defendant a celle-ci 
de pnblier lontes les saletys de la 
rue et tons les scandales qiii de- 
honorent la societe. Alors le 
lieutenant-gouverneur, M. King et 
et la Conr Supreme n’auront au¬ 
cune raison plausible de desavouer 
pareille loi, qui fermerait une lar¬ 
ge avenue a la corruption des mas¬ 
ses. 

J. V. 



parti communiste. En soutenant' sa 
proposition, »M. Filler, conserva- 
teur' catholique, a fait remarquer 
que ces lois ne renferment rien 
qui soit contraire a la constitu¬ 
tion legale. 11 est de notoriete pu- 
blique, a-t-il dit, que le commu- 
nisme poursuit le renversement de 
I’Etat. 

Un autre depute: M. Martin, de 
Geneve, a ajoute qu’il fallait plu- 
tot considerer comme une mons- 
truosite le fait que des deputes 
communistes puissent ureter ser- 
ment de fidelite a la Constitution, 
alors que toute leur activity tend a 
la mine de I’Etat. 

NOUVELLES 

EXECUTIONS 

Le nombre des victimes de ces 
“'massacres” s eleverait a 3,000 


M. Aberhart et 
le lieutenant 
gouverneur 

M. Aberhart ne prise pas du tout 
la fagon d’agir dn lieutenant-gou- 
verneur de sa province . Et pour 
cause. Ce dernier a eu le cran de 


ques, aux C.C.F. notamment, et, ils font eux-memes declare a Toronto, 
aux unions ouvri&res, afiii cfarfiver a certains objectify communs, dans 
la structure eapitaliste . . . pour ensuite, logiquement, remplacer cette 
structure par celle du communisme. 

* * * 

Ils affirment cependant que les forces reactionnaires (partis de 
l’ordre) s’organisent encore plus rapidement que celles de la democratic. 

Esperons qu’il en sera toujours ainsi, et que notre pays ne sera pas 
dechi re par la guerre civile comme d’autres pays le sont en ce moment, 
et comme le notre le sera infailliblement bientot, si nous dormons alors 
que nos ennemis s’organisent. 

Que tous les amis de fordre et de la paix s’unissent done pour lutter 
cfficacement contre ceux qui veulent tout detruire sous pretexte que l’or- 
dre actuel de s choses n’est pas parfait, mais qui, en revanche, ne peuvent 
indiquer les veritables moyens d’y remedier. 

Nous n’avons besoin que de fexperience des autres pour nous edifier 
sur le compte de la pr£tendue reconstruction sociale communiste ou de- 
niocratique. Preferons toujours l’ordre et la paix, avec une part de sacri¬ 
fices genereusement consentis, h un pretendu paradis qui ne sera, jamais 
qu’un mauvais reve s’evanouissant bientot au bruit de la mitraille. 

Georges CREPEAU, O.M.I. 



Protestation de la presse 
canadienne 


TORONTO.— A leur reunion se- 
mestrielle, les directeurs de la 
Presse canadienne ont adopte a 
funnnimiie le voeu suivant: “Au 
nom des journaux quotidiens du 
Canada, le bureau de direction de 
la Presse canadienne affirme sa 
foi en la liberte d’expression pu- 
hlique, proleste contre le defi a 
Cette liberte contenu dans le bill 
no. 9 de la derniere session de la 
legislature albertaine, bill intitule: 
“Loi pour assurer la publication 
de nouvelles et d’informations 
exactes”. Elle soumet respectueuse- 
ment cette protestation au gouver¬ 
neur general en conseil”. 


La garantie federate est acor. 
dee aux lois genevoises inter- 
disant le communisme 


PARIS. — Le Conseil des Etats 
suisses a decide par 27 voix contre 
2, d’accorder la garantie federate 
aux lois genevoises interdisant le 


TOKYO. L’agence d’infornia- 
tion Doniei recoil de la capitate 
du Maildchoukouo une depeche 
annonennt que f association co- 
reene do Souifenho accuse les So¬ 
viets d’avoir fait derailler des 
trains qui transportaient a Pinte- 
rieur de la Siberie des Coreens ja- 
ponophiles. L’association alfirme 
que le total des victimes — lues 
et blesses — de ces “massacres” 
s’eleve a 3,000. 

Le Japon et le boycottage 

TOKYO. — Dans un article de 
fond, le journal “Yomiuri” declare 
que, si les Etats-Unis et la Societe 
des nations prennent des mesures 
econoniiques contre le Japon, ce 
pays pourra continuer de commer¬ 
ce!* en Europe et y ohtenir des mu¬ 
nitions grace a Pappui de PAlle- 
magne et de l’ltalie. Il affirme que 
les Etats-Unis et la Societe des na¬ 
tions ont commence de danser un 
air que leur joue la Grande-Bre- 
tagne. 


Terre n’etait pas absolumeni regu¬ 
liere el que ses variations pou- 
vai'ent attcindre plusieurs secondes 
par siecle. Mais on supposait que 
e’etait chaque fois un nouveau re- 
Itard, la Terre ralentissant son mou- 
jvement, comme une toupie une 
fois lancee continue a tourner tou- 
| jours plus lentement jusqu’a Par¬ 
ret final. Pour la Terre, une com- 
!paraison avec les horloges astrorio- 
jmiques bientot nous dira combien 
la grande horloge constitute par la 
terre avance ou retarde par rap¬ 
port ail temps ideal, bien que cet- 
i te connaissanee ne doive rien 
[changer a notre temps astronomi- 
que. M. Stoyko compare depuis 
quatr e a ns les phndules (fun cer- 
Jtain nombre d’observatoires, parm.i 
desquels les pcndules a quartz de 
jl’observafoire de Berlin, en vile de 
imesurer leurs irregularites relati- 
I vcs. En Iraitant toutes ces observa¬ 
tions par calcul, on put deduire 
(|iie la rotation de J* 1 Terre n’etait 
'pas eonstante ol (jn’elle suivait urie 
courbe periodique. La vitesse aug- 
•menterait de juillet a octobre pour 
diminuer ensuite, mais ces avance^ 
et ces retards ne se compenseraient 
pas exactement, puisque, en defi¬ 
nitive, apres un siecle, il existerait 
un e variation sensible, M. Esglan- 
gon, qui presentait a l’academie 
le travail de M. Stoyko, remarqua 
qu’il etait encore trop tot pour eta- 
blir la forme de la courbe des va¬ 
riations, mais qu’en peu d’annees, 
nous serions fixes definitivement 
sur Pinconstance de fhorloge ter- 
restre. 


Chevaliers de TAction Soci&le 


La terre tourne 
mal 

L’inconstance de 1’horloge 
terrestre 


PARIS.— La terre tourne mal! 
C’est la revelation que M. Stoyko, 
directeur du Service international 
de l’heure a Pobservatoire de Pa¬ 
ris, vient de faire, par la bouche 
de M. Esglangon, directeur de Pob¬ 
servatoire de Paris, a PAcademie 
des sciences. Depuis longtemps on 
soupconnait que la rotation de la 


QUEBEC. — Une societe connue 
sous le nom de “La Compagnie des 
chevaliers de Par Co i sociale cana- 
dienne” a obtenu ses lettres pa- 
teutes. Cette societe est “essen- 
iiellement canadienne-frangaise et 
catholique. 


DOSMEZ ET LEVEZ- 

vous REPOSE 

Si vous ne dormez pas a 
bien—si vous soufbrezl 
d’insoninie — attention 1 
au rein. S’il est mal 
en ordre, ne purge pas 
le sang des poisons et 
dec hets—votre sommeil 
peut aussi en souffrir. 

Au tout premier signe 
de mal de rein prenez en toute confiancede* 
Pilules Dodd—depuis plus d’un demi-siecle 
le remede par excellence pour le rein. Elies 
sont faciles a prendre. Inoffensives. 114-F 

Pilules Dodd pour le Rein 




COURTNEY’S 

Magasins de Meubles Usages 


TISDALE 


PRINCE-ALBERT 


Agents du nord de la Saskatchewan pour 
LA FAMEUSE LIGNE DORTOIR (Patente) 

MATELAS A RESSORTS 

Sans dpqte le matelas le plus eonfortable et le plu s durable qui 
fut jaipais fait. Construction flexible pleinement garantie. 
Toutes grandeurs 

$18.00 27.50 39.50 


S P El c I A I 
NOUVEAUX LITS NEUFS C0MPLETS 

Bruns — appuis continus de 2”. Ressorts en fil de f'er O fT A 
et matelas tout feutre. Toutes grandeurs . iDl.0*0\J 


% 

Courtney’s a toujours le plus grand assortiment de cou- 
vertures dq plancheys neuves et usagees a des prix plus 
bas que ceux des maisons de commandes 

“Mettez-vous da cote des Menagers” 

Meublez un Foyer a moitie Prix chez 
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LE PATRIOTE DE L’OUEST, mercredi le 20 octobre, 1937 


A Votre Choix 


6 * • 


vous recevrez gratuitement 

UN AN D’ABONNEMENT 

“L’AMI DU FOYER” 

ou 

UN LIVRE INTITULE 

“La secheresse dans l’Ouest” 

Si vous nous envoyez $2.00 pour votre 
abonnement ou celui d’un nouvel abonne 


LE PM RIOTE 



EXTRAIT DE 


L’AMI DD FOYER 


DU MOIS DESEPTEMBRE 


Sous la tente d’un sorcier 


(Suite) 

Puis je demontrai la necessite qu’il y avait, meme pour les In- 
ciiens, d’appartenir a la religion qu’il etait venu fonder et que 
je vcnais lour precher. Tout en parlant, je remarquai que le vieux 
&oreter etait mu 1 a son aise et avait la demangeaison de m’in- 
^tc^rampre. ‘‘Homme de la priere, trie dit-il soudain, d’une voix 
t<)Wi|tru^uite, tu n’as pas le droit de venir parler ainsi 5 ines 
eluants, et 4© leur enseigner ta religion.” II etait visiibiement 
coiuy'otiee, je ii’en dputais pas. Puis apres une pose: “Tu n’as 
pas le" droit de roster ainsi sur ma Reserve. Aucun Blanc n’a 
le droit de venir sur ma Reserve. Tu va s me donner cinq pias¬ 
tres Tout de suite, oj tu vas etre chasse d’ici par mes gens.” 
J’aVais pris la resolution d’etre brave. Les Indiens admirent la 
bravoure, me dis-je a moi-meme. Eh bien! je vais leur montrer 
que PHomnic de la priere n’a pas peur d’un sorcier, et serait 
pret meme a braver toute une bande de Peaux-Rouges pour an- 
nonc.er la religion chretienne.” ““Comment! repondis-je au Sor¬ 
cier, je me suis donne la peine d’apprendre votre langue parce 
que je vou s aimais, pour vous parler, pour vous visiter, pour 
rester* au milieu de vous, et maintenant vous voulez me chasser! 
J’ai passe bien des jours et une partie de mes nuits penche sur 
des livres pour apprendre votre idiome et maintenant vous voulez 
me faire payer pour le parler! Toi, tu te plains que les Blancs 
son venus envahir ton territoire, mais est-ce que toi, etant jeune, 
tu aurais quitte ton pere, ta mere, ton pays pour allcr annoncer 
ta religion sur une terre etrangerc?” — “Non, je ne 1’aurais pas 
fait, me r^pondit-il resolument.” — “Eh bien! moi, je l’ai fait 
pour vous enseigner le vrai chemin qui mene au ciel, et je me 
laisseraisr tuer volontiers pour ma religion.” Soudain, le Sorcier 
saisit un objet que, dans la demi-obscurite, je pris pour une 
hache. Je me; rappejai de nouveau la scie peu rassurante du 
Pere qui fut clia$se de cette meme Reserve au bout de la four- 
che, il y a quelques hnnees. Je restai imperturbable la oii je m’e- 
tai s assis, feignant la bravoure. Ceci apparemment desarma le 
Sorcier, qui, muni du calumet, (peut-etre celui de la paix, pensai- 
je), le pointa vers les quatre points cardinaux, puis droit vers le 
haut du ciel; et, en ayant tire quelques nuees d’une fumee bleu- 
tre, le fit circuter dans l’assemblee. II semblait considerable- 
ment apaise, mais garda le silence. 

(A suivre) 


“La secheresse 
dans POuest” 


Par M. l’abbe Rodrigue 
Lussier, cure de Lisieux 

en Saskatchewan 


D’OU VIENT LA PLUIE? 


ENVOYEZ-NOUS CE COUPON 

L’A.dministration 
Patriote de l’Ouest 
Prince-Albert, Sask. 

Ci-ioint deux dollars ($2.00) pour un abonnement au Patriote 
de l’Ouest. 


NOM de I’abonne ..-..... 

Adresse ..... 

Veuillez m’accorder un an d’abonnement \ 
L’AMI DU FOYER 

OU M’ENVOYER LE LIVRE 
“LA SECHERESSE DANS L’OUEST” 

Rayez celui que vous ne voulez pas 


Explication scientifique 

La vie des habitants de l’Ouest 
de I’Amerique du Nord depend des 
courants d’air chaud qui partent 
de la region du tropiquc du Can¬ 
cer-, charges d’humidite, et se diri- 
gent vers le Cercle Arctique. 

L’air des regions polaires est plus 
dense, parce qu’il est plus froid 
que celui des tropiques. A tous les 
huit oil dix jours, nous M. Andrew 
Thompson, physicien en chef du 
service meteorologique du Cana¬ 
da, d’immenses masses d’air se 
meitent en mouvement sous forme 
de vagues, vagues de froid ou va- 
gues de chaleur, causees par la 
difference de la densite de l’air, 
par Faction du soleil et par le mou¬ 
vement rotatif de la terre. 

Les courants du nord ont tendan¬ 
ce a se diriger vers l’Equateur ou 
ils deplacent et elevent l’air plus 
chaud, sous la poussee de leur 
pression. Par contre, les regions 
arctiques resteraient vides si l’air 
chaud ne venait le remplacer et 
retablir l’equilibre atmospherique. 

11 s’etablit une veritable circula¬ 
tion par les courants froids, ra- 
sant la terre, du nord au sud, et 
les courants chauds pousses dans 
les hauteurs par les premiers et 
attires vers le nord par le vide re- 
latif qu’ils ont fait. 

Quand les courants^ d’air chaud 
et humide s’elevent dans les re¬ 
gions froides, leur vapour d’eau se 
condense et elle tombe en pluie 
l’ete et en neigc l’hiver. 

Exemple: un volume de dix pieds 
cubes d’air, sature d’humidite, qui 
part du Golfe du Mexique, a une 
temperature de 80 degres F. empor- 
te 25 onces d’eau. Des que la tem¬ 
perature de ce volume d’air baisse 
de 30 degres il laisse tomber 15.7 
onces d’eau. Les tables dont se 
servent les savants, pour faire ces 
calculs, prouvent ces faits. 


Nouvelles religieuses 


L’hsitoire de l’Eglise 

Congres a Toronto 
les 20 et 21 


Quelques-uns des travaux qui 
seront presentes 


TORONTO.— La Soc.iete cana- 
dienne de I’Histoire de l’Eglise ca- 
tholique tient cette semaine son 
quatrieme congres annuel a Toron¬ 
to, a l’hotel Royal-York, sous le 
patronage de Son Excellence Mgr 
Jarnes-C. McGuigan, archeveque de 
Toronto. Le president de la socie¬ 
ty M. l’abbe Edward Kelly, est 
decede pendant l’annee et les con- 
gressistes assisteront le 21 a une 
messe chantee pour le repos de 
son ame. 

Parmi les travaux du congres on 
remarque les suivants: The Politi¬ 
cal Revolution, R. P. Henri Saint- 
Denis, O.M.I.; La revolution ratio- 
naliste, M. Henry Somerville; Le 
progres et Fetat des etudes inedie- 
vales au Canada, M. l’abbe G.-B. 
Phelan; The Library of the Insti¬ 
tute of Medieval Studies, R. P. Tho- 
md%-M. Charland, O.P.; le mysti- 
cisme au Canada; Marie de l’lncar- 
nation, M. l’abbe Georges Robitail- 
le; L’Hotel-Dieu de Quebec, M. Eu¬ 
gene L’Heureux; Le R. P. Nicolas 
Point, S.J., missionnaire en Onta¬ 
rio, le R. P. Leon Pouliot, S.J.; Les 
lettres de M. l’abbe Tronson, vsour- 
ce de l’histoire de l’Eglise au Ca¬ 
nada, Mgr Olivier Maurault; The 
Rebellion of 1837 and Political Li¬ 
berty; a Catholic View of the Mean¬ 
ing and Value of Responsible Gov¬ 
ernment in Canada, M. Donald J. 
Pierce. 

Le president de la section fran¬ 
chise de la societe est M. Pierre- 
Georges Roy, de Quebec. 


ses recentes conversations avec le 
chancelier Hitler a le faire chan¬ 
ger d’idee au sujet de sa politi¬ 
que religieuse, et l’invite a une 
reconciliation avec Rome. On dit 
que le Duce a refuse d’intervenir 
dans le conflit survenu entre le 
Saint-Siege et Berlin en disant 
qu’il s’agissait la d’affaires in¬ 
ternes qui ne concernait pas les 
relations entre Rome et Berlin. 

On dit qu’un passage de la let- 
trc des eveques relatif a la vio¬ 
lation du concordat par Berlin a 
etc supprime dans le but d’eviter 
des complications eventuelles et 
de rendre possible une reprise des 
negociations entre le Vatican et 
Berlin. 


Le kulturkampf nazi 


UNE NOUVELLE CHAIRE 


MONTREAL.— Repondant a la 
voix du St-Siege, la Faculte de 
Theologie de l’Universite de Mont¬ 
real a decide, avec l’assentiment de 
S. E. Mgr Gauthier, chancelier, de 
fonder line chaire • specialement 
consacree l’enseignement de l’Ac- 
tion catholique et de la doctrine 
>sociale de l’Eglise. Les cours se¬ 
ront donries chaque semaine, !e 
meme soir a-une date a fixei 4 . Pre- 
tres, religieux, religieuses et laics 
seront admis. 


NOUVELLE GUERISON MI- 
RACULEUSE A LOURDES 



PARIS*— Un nouveau miracle 
opere par l’intercession de saintc 
Bernadette de Lourdes vient d’etre 
sounds au bureau des constations. 
11 s’agit d’une jeune fille de Peillac 
dans le Morhihan, Alberline Danet, 
agee de 21 ahs, qui, venue avec des 
pelerins du diocese de Vannes 5 
Lourdes, il y a quelques semai- 
nes, vient d’etre guerie d’un mal 
de Pott dont elle etait attcinte de- 
puis trois ans. C’est apres trois 
bains dans la piscine qui lui occa- 
sionnerent des souffrances intole- 
rables et l’epuisserent litieralement, 
que la guerison s’opera. Celle-ci a 
ete constatee par les medecins pre¬ 
sents du bureau des constatations 
medicates et .par le docteur Cau- 
dreiin, chirurgien de l’hopital de 
Vannes ou la malade etait en trai- 
tement. Scion la regie de Lourdes 
le caractere miraculeux de la gue- 
rison ne sera proclame qu’apres 
un an d‘observation, en 1938. 


La resistance des 
catholiques 

Un grave mandement de i’eve- 
que de Berlin 

Dans toutes les eglises de Ber¬ 
lin, a ete lu aux fideles un mande¬ 
ment de S. Exc. Mgr Von Preysing, 
L’eveque de Berlin invite les ca¬ 
tholiques a resister aux attaques 
de certains milieux nationaux-so- 
cialistes contre l’Eglise. 

Actuellement, souligne l’eveque, 
nous voyons se developper en Al- 
lemagne toute une litterature liai- 
neuse contre Jesus-Christ. Ces e- 
crits visent a detruire le royaume 
de Dieu. La fidelite envers J6sus- 
Christ impose aux catholiques le 
devoir de bannir de leurs foyers 
tout ouvrage hostile a l’Eglise. 

“Le sentiment de pudeur et des 
convenances interdlit aux catho¬ 
liques de s’occuper d’ouvrages 
qui rappellent les 'methodes de 
combat de l’atheisme et qui por¬ 
tent souvent atteinte aux bonnes 
moeurs. Aussi les ecrits mobili- 
sateurs de FEglise catholique, en 
premier lieu la Bible, doivent-ils 
trouver de plus en plus place dans 
chaque famille catholique. C’est la 
Bible qui doit constitucr le fon- 
dement de la foi et de la morale.” 

Mgr Prey sing invite particu- 
lierement les fideles a ne pas negli- 
ger la lecture des journaux catho¬ 
liques et des publications officiel- 
les du diocese, bien que, dit-il, les 
prescriptions des autorites de l’E- 
tat restreignent considerablement 
l’etendue de leurs textes. 

Du reste, conclut l’eveque, il est 
facile de se procurer peu h peu 
des ouvrages religieux edifiants a- 
fin de se “constituer un arsenal 
d’armes spirituelles”. 


l’annihilation. Si des etrangers, 
Maures, Italiens, Allemands, servent 
dans l’armee de.. Franco, il ne faut 
pas oublier que d’autres etrangers, 
Russes, Fran^ais, Americains, se 
sont enroles dans les armees “loya- 
listes”. Si l’intervention etrangere 
cessait de part et d’autre , la guerre 
prendrait fin en tres peu de temps 
et l’Espagne serait enfin libre de 
se donner le gouvernement de son 
choix et de travailler 5 la rest a u- 
ration nationale. 

Le manifeste catholique porte 175 
signatures, notammen + celles de 
Fex-gouverneur Alfred-E.Smith, du 
chancelier James Byrne, de l’Uni- 
versite du New-York; de Martin-H. 
Carmodv, Chevalier supreme des 
Chevalier de Colomb; de M. John 
Moody, editeur; de M. Michael 
Williams, directeur de la revue 
“Commonwealth”; du professeur 
Carleton-J.-H. Hayes, de l’Universi- 
te Columbia; de Fancien juge de la 
Cour supreme Daniel-F. Colahan. 
C’est le R. P. John LaFarge, S.J., 
redacteur de la grande revue ca¬ 
tholique America , qui a remis a 
la presse copie du manifeste des 
catholiques des Etats-Unis. 


dote”, racontee par Fillustre Ca- 
pucin, le P. Marie-Antoine; — un 
bel article sur le fameux Pere Yvon, 
— sur FAlcazar de Tolede. ^— Plu- 
sieurs poesies excellentes; — une 
“nouvelle” intitulee “Noces benies” 
qui ne manque pas de pieuse sa- 
veur. Disons aussi qu’il y a 15 des 
traits qui feront cerlainement bien 
rire. A signaler enfin “/a main 
sanglante”, de M. l’abbe Habault, 
si grandement et justement estime. 

* * * 

L Almanach du petit propaga- 
teur des trois “Avo Maria ,> 


LE SYNDICALISME NA¬ 
TIONAL CATHOLIQUE 


Une Semaine syndicate aura lieu 
du 7 au 14 novembre prochain. 
Conferenciers, journalistes, pre- 
dicateurs exposeront la nature et 
les bienfaits du syndicalisme puis 
montreront de quel esprit il doit 
etre anime au Canada pour que 
vraiment il soit non un engin de 
guerre mais un instrument de paix 
et serve non seulement les intends 
de la classe ouvriere mais de tou¬ 
te la society. 

Afin d’aider a Fexposition de 
cette these, l’Ecole Sociale Popu- 
laire publie une brochure: le syn- 
dicalisme national catholique , qui 
porte en sous-titre: “Pour la Se¬ 
maine syndicate”. C’est un recueil 
de conferences, d’articles, de plans - 1 
des plus utiles a tous ceux qui veu- 
lent parler de ce sujet, ou meme 
simplement te bien connaitre. 

Cette brochure se vend 15 sous 
Fexemplaire, a L’ACTION PAROIS- 
SIALE, 4260, rue de Bordeaux, 
Montreal. 


Prix franco: 2 francs ,et 20 
francs la douzaine; (Etranger: 2 
fr. 50 l’unite et 25 fr. la douzaine.) 

Il est aussi bien illustre et rem- 
pli d’histoires eharmantes pour les 
petits. 

Signalons notamment te cadeau 
d’une poupee “c/e la part du petit 
Jesus” — le geste d’enfant; — la 
legende mirobolante de “La Fa- 
vette” — Un chapitre edif.iant sur 
te Petit Guy — Un catechisme de 
Pierre FErmite, etc... Le tout re- 
vetu d’une belle couverture 'en 
con leurs. 

Pour ces Almanacks, s’adresser 
a M. te Directeur du Propagateur 
des Trois “Ave Maria”, Blois (L- 
et-Ch.), — C. c. 306.10, Paris. 


contri H E V R I T E 

Une bonne chose est de 
chauffer un plat et d’y verser 
du Minard. Appliquez en- 
suite le Liniment en fric- 
tionnant doucement. 

S2F La douieur se diuipcl 


La guerre d’Espagne et 
les catholiques des 
Etats-Unis 

Pres de 200 catholiques parmi 
les plus en vue elevent la voix 
pour defendre devant 1’opinion 
publique americaine la con- 
duite de l’episcopat espagnol 


Almanach du propagateur des 
trois “Ave Maria” 



Prix franco: 2 fr. et 50 et 25 fr. 
la douzaine; (Etranger: 3 fr. Fu- 
nite et 30 fr. la douzaine). 

Abondamment illustre ct avec 
hcaucoup do gout. Belle couverture 
en trichromie. 

Signalons: Iicine de Mi-Careme 
. . . finissant bien mieux que beau- 
coup d’autres (histoire authenti- 
que et charmante d’une petite Mi- 
dinette). — Une “ touchante anec- 
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Articles de pharmacle 
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Un appel des eveques 
allemands aux fideles 


Ils demandent a ceux-ci de 
combattre la campagne de de- 
ebristianisation lancee par le 
regime nazi.— Le catechisme 
doit etre enseigne aux enfants. 


APPROBATION PAPALE 


BERLIN _ Dans une lettre qui 

a ete lue dans Routes les chaires des 
eglises catholiques, la hierarchic 
catholique d’Allemagne a deman- 
de aux catholiques allemands de 
combattre la campagne de dechris- 
tianisation defc enfants par te re¬ 
gime nazi en enseignant te cate¬ 
chisme a leurs enfants au foyer fa¬ 
milial. La lettre qui a ete composee 
tors de la recente reunion des e- 
veques allemands h Fulda, a ete 
approuvee par te Pape Pie XI a- 
vant d’etre rendue publique. 

On croit que la publication en 
a ete retardee pendant plusieurs 
semaines dans l’espoir que te pre¬ 
mier ministre de l’ltalie Benito 
Mussolini en arrive au cours de 


NEW-YORK. — Pres de deux 
cents catholiques, parmi les plus en 
vue des Etats-Unis, viennent d’ele- 
ver la voix pour defendre, devant 
Fopinion publique americaine, la 
conduite de l’episcopat espagnol 
pendant la guerre civile. Un groupe 
de “clergymen” et de laiques pro- 
testants a publie recemment une 
“lettre ouverte” ou l’on demandait 
aux catholiques des Etats-Unis s’ils 
approuvaient l’attitude des eveques 
espagnols qui ont pris partie pour 
te gouvernement du general Franco 
dans une recente lettre pastorate. 
A cela, les catholiques repondent 
dans une nouvelle “lettre ouverte”, 
que l’episcopat espagnol lutte pour 
la defense des libertes civiles et re¬ 
ligieuses et des institutions demo- 
cratiques et que la victoire des 
“loyalistes” en Espagne aurait com- 
me consequence ineluctable Feta- 
blissement d’une dictature rouge 
semblable a celle de Staline en Rus- 
sie. 

Le manifeste des catholiques ac¬ 
cuse les protestants d’avoir mal pre¬ 
sente les faits. Il rappelle que les 
partis de gauche en Espagne se sont 
empares du pouvoir illegalement, 
qu’ils ont commence a etablir une 
dictature sovietique, qu’ils ont per¬ 
secute la religion chretienne, qu’ils 
ont viole toutes les libertes, qu’ils 
elaient a preparer un coup d’Etat 
lorsque l’assassinat de Calvo Sote- 
la a precipite la revolte. Le mou¬ 
vement de Franco est aussi justifie 
que la revolution de 1776 qui a valu 
l’independance aux Etats-Unis, dit 
le manifeste, et les catholiques ont 
appuye Franco pour echapper k 
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Tel. 3090 

Autres details du 
surintendant local 

WINNIPEG 
Edifice Airways 
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Nous vous suggerons de preparer vos 
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Notre service de radio est a 
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Le nouveau cabinet de M. Hepburn 

Le nouveau cabinet ontarien a ete assertnente en presence du 
lieutenant-gouvemeur de FOntario.— Six ministres de Fan- 
cienne administration. — Huit nouvelles figures. Hepburn 
premier ministre et tresorier provincial 

LA LUTTE A JOHN LEWIS 


TORONTO.— Le nouveau cabi¬ 
net de l’hon. M. Hepburn a ete as- 
sermente en presence du lieute- 
nant-gouverneur de l’Ontario, 
Thou. Herbert-A. Bruce. Le cabi¬ 
net libera] ontarien comprend six 
ministres de l’administration pre- 
cedente et huit nouveaux minis- 
tres. Ce cabinet poursuivra energi- 
quement, sans aucun doute, la lut- 
te contre le mouvement de John- 

L. Lewis qu’il s’est engage a com- 
battre durant la derniere campa- 
gne electorate. Voici la formation 
du cabinet Hepburn: 

Les anciens ministres sont: 

I/hon. Mitchell-F. Hepburn, pre¬ 
mier ministre et president du con- 
seil et tresorier provincial. 

LT.on. Harry-C. Nixon, secretai¬ 
re provincial et ministre de la 
Chasse et des Pecheries. 

L’hon. Peter Heenan, ministre 
des Terres et Forets. 

L’hon. Dr L.-J. Simpson, minis¬ 


tre de l’Education. 

L’hon. Thomas-B. McQuesten, 
ministre de la Voirie et du Deve- 
loppement du nord ontarien. 

L’hon. Paul Leduc, ministre des 
Mines. 

Les nouveaux membres du ca¬ 
binet sont: 

L’hon. Gordon-P. Conant, C.R., 
procureur general. 

L’hon. Harold-J. Kirby, minis¬ 
tre de la Sante. 

L’hon. P.-M. Dowan, ministre de 
l’Agriculture. 

L’hon. M.-M. MacBride, ministre 
du Travail. 

L’hon. Eric-W. Cross, ministre 
du Bien-Etre et des Affaires mu¬ 
nicipals. 

L’hon. Colin-A. Campbell, minis¬ 
tre des Travaux Publics. 

L’hon. William-L. Houck, minis¬ 
tre sans portefeuille. 

L’hon. A. St-Clair Gordon, mi¬ 
nistre sans portefeuille. 


TIM BUCK REELU 


TORONTO.— Les membres du 
parti communiste ont reelu Tim 
Buck au poste de secretaire du 
parti communiste. Le huitieme 
congres du parti communiste vient 
de se terminer a Toronto. On comp- 
tait 50 delegues canadiens-fran- 
<?ais. A la fin de la reunion, les 
delegues entonnerent l’lnterna- 
tionale. 


Ottawa expedie des vivres 
pour l’Ouest 

Le gouvernement federal envoie des victuailles de toutes 
sortes aux populations des districts af f ectes par la secheresse 

UN MILLION 


Mort de M. Tolmie 


L ancien premier ministre de 
la Colombie, et depute aux 
Comlmunes est decede a 70 ans 


VICTORIA.— M. Simon-Fraser 
Tolmie, ancien premier ministre 
de la province de la Colombie, de¬ 
pute a la Chambre des Communes 
pour la cinquieme fois, est mort 
a sa demeure de Cloverdale, dans 
la banlieue de Victoria, a Page de 
70 ans. 

Eteve sur la ferme de son pere, 
dans Pile de Vancouver, M. Tol¬ 
mie etait medecin yeterinaire. II 
fut ministre de l’agriculture dans 
les cabinets Borden et Meighen. II 
avait fait ses etudes a Victoria et en 
Ontario. Pendant plusieurs annees, 
jl fut inspecteur des animaux de 
ferine xlans sa province. It entra 
dans la politique en 1917, lors de la 
cainpagnc de conscription. 11 fut 
ministre de l’agriculture en 1919, 
renomme en 1920, puis en 1920. En- 
tre temps, en 1923, il remplit les 


fonctions d’organisateur en chef du 
parti conservateur canadien. En 
1920, les conservateurs de sa pro¬ 
vince l’appelerent a reorganiser 
leur parti et aux elections colom- 
biennes de 1928, ils remporterent 
avec lui 35 des 48 sieges. La crise 
economique venue, des ministres 
l’abandonnerent. II se pr6senta aux 
elections suivantes a la tete d’un 
parti qu’il avait appele parti 
unioniste, mais les liberaux lui fi- 
rent defaut. II perdit le pouvoir et 
son siege. A l’election federate du 
8 juin 1930, il obtint la victoire. 

* * * 

Voici la position des partis a la 
suite de la mort du docteur Tolmie, 
depute federal de Victoria, decede 

liberaux .. 170 

conservateurs . 30 

creditistes .. 17 

cooperatistes . .. 7 

independant . 1 

steven iste . 1 

cultivateur-uni . 1 

sieges vacants . 4 


Des miliiers voues a la 
famine 


Declaration de M. Garland 


MONTREAL— M. E.-jJ. Gnr- 
land, de Rowley, Alberta, organi- 
sateur de la “Cooperative Com¬ 
monwealth Federation”, a declare 
que des miliiers de personnes se- 
ront vonees a la famine dans le 
secteur asseche de la Saskatche¬ 
wan, Phiver prochaftn. — Leur 
privation est telle qu’elles n’ont 
pas le vetement et le charbon ne- 
cessaires — Le sud n’a rien pro- 
duit depuis onze ans; il ne pous- 
se que des chardons de Russie. 


MISE AU POINT DE M. 
GARDINER 


OTTAWA.— M. Gardiner, mi¬ 
nistre de l’agriculture au federal, 
a repondu k la declaration de M. 
Garland en affirmant que person- 
ne n’est menace de famine dans le 
secteur asseche de la Saskatche¬ 
wan. 


a ete affaibli par les jugements du 
Conseil prive qui a eu a decider des 
causes constitutionnelles. L’Alber- 
ta soutient maintenant qu’elte est 
un Etat souverain sans tenir comp- 
te du pouvoir central. Il est evident 
que le Dominion ne peut subsister 
si nous avons neuf Etats souverains. 
Il faudrait que le Dominion ait 
juridiction sur toutes les matieres 
qui se rapportent au bien gene¬ 
ral. 

M. Bennett est convaincu 


L’executif du parti communis¬ 
te au Canada 

TORONTO. — Voici les officiers 
du parti communiste au Canada, 
lels qu’elus a la convention natio- 
nale actuellement en cours, ici: 

Tim Buck, president. 

Nouvelle-Ecosse: William Find¬ 
lay, George McEachren. 

Quebec: Stanley Ryerson, E. 
Dube, E. Cote, E. Samuel, A. Paul. 

Sud d’Ontario: Charles Sims, 
Tim Buck, John Weir, Alice Coo¬ 
ke, William Kashtan, Harry Wil¬ 
liams, Alex Johnson, Bill Graham, 
John Walters, Stewart Smith, Sam 
Carr, J.-B. Salsberg, A.-E. Smith, 

N. Freed, J. Geishman, M. Erlich, 
Sam Scarlett, Fred Cbllins. 

Timmins: Tom Lawrence. 

Sudbury: Andv Hogarth, Tom 
Hill. 

Port-Arthur: G. Boulter. 

Manitoba: Annie Buller, J. Boy¬ 
chuk, J. Litterick, J. Navis, J. Pen- 
ner, J. McNeil. 

Saskatchewan: Walter Wiggins; 
S. McManus. 

Alberta: J. Stokaluk, Leslie Mor¬ 
ris, L. Anderson, Jan Lakeman. 

Colombie-Britannique: Tom Ew- 
ne, C.-L. Stewart, B. Buhay Ewen, 
Malcolm Bruce. 


Les pensions de.vieillesse 

M. Dunning annonce le tenue 
d’une conference federale-pro- 
vinciale, le 2 novembre 

OTTAWA. — M. Charles Dunning 
ministre des Finances, annonce 
que, le 2 novembre prochain, au¬ 
ra lieu une conference federale- 
provinciale au sujet des pensions 
de , vieillesse. Cette conference e- 
tudiera la loi des pensions, en vue 
de 1’amender au besoin. Il s’agit 
d’assurer une meilleure administra¬ 
tion de la loi et une plus etroite col¬ 
laboration des provinces et du fe¬ 
deral. 

M. Dunning a promis au cours de 
la derniere session de convoquer 
cette conference. La loi des pen¬ 
sions de vieillesse est administrate 
par les provinces. Le federal paie 
75 pour cent des pensions et les 
provinces, 25 pour cent, plus les 
frais administrates. 

La loi pourvoit a la creation d’u- 
ne commission interprovinciale 
chargee d’interpreter la loi et d’en 
amender les reglements. 

M. Dunning declare que toutes 


c’est le peuple lui-meme qui va se 
charger de regler de fagon satis- 
faisante l’imbroglio albertain. 


c I ue les provinces seront representees a 


Le Congres 
communiste 


LES COMMUNISTES SONT 
DETERMINES A TRAVAIL- 
LER AVEC LES C.C.F. 


Que ces demiers le veuillent 
ou non 


M. Bennett et notre 
constitution 

Le droit d’amendement sans 
passer par Westminster — 
L’imbroglio albertain 


HALIFAX.— Le chef du parti 
conservateur, M. R.-B. Bennett, a 
preconise, au cours d’une causerie 
donnee devant un club de Halifax, 
une procedure plus simple pour a- 
mender l’Acte de l’Amerique Bri- 
tannique du Nord que la requete 
conjointe des deux Chambres du 
Parlement canadien au Parlement 
de Westminster. Le temps est venu 
pour le plus vieux des Dominions, 
dit-il, d’obtenir le droit d’amender 
sa propre constitution, tout com- 
me l’Australie et l’Afrique-Sud. 

Le pouvoir central, que les Peres 
de la Confederation voulaient tres 
fort, a encore affirme M. Bennett, 


DECLARATION DE TIM 
BUCK 


la conference, dans la plupart des 
cas par le president de la Com¬ 
mission provinciate des pensions 
et par le ministre qui a la respon- 
sabilite de la Commission des 
pensions aux vieillards. Au cours 
de l’exercice financier termine le 
31 mars 1937, le gouvernement fe¬ 
deral a paye $21,149,351.52; il y a- 
vait k cette date 146,524 pension- 
nes. En 1937-1938, on estime que 
la part du federal sera de $27,500,- 
000 . 


Un nouvel aerodrome militaire 


TORONTO.— Le parti commu¬ 
niste du Canada est determine a 
travailler avec la Co-operativ\e 
Commonwealth Federation pour 
l’unite de la classe ouvriere, peu 
importe que le Federation le veuil- 
le ou non, a declare Tim Buck, 
secretaire general du parti com¬ 
muniste, a la cloture du huitieme 
Congres national des communis- 
tes. 

Les forces reactionnaires pren- 
nent corps au Canada plus rapide- 
ment que les forces democratti- 
ques”, dit Tim Buck. Ill insista sur 
le fait que le parti communiste 
peut combattre pour certains ob- 
jectifs communs, dans les cadres 
du present systeme capitaliste, de 
concert avec la C.C.F. et les unions 
commerciales. 

Le Congres demande aux unions 
ouvrieres de maintenir l’unite du 
Congres du Commerce et du tra¬ 
vail du Canada. 


OTTAWA.— Le Canada aura un 
nouvel aerodrome militaire. On 
doit en commencer incessament la 
construction a Yarmouth, Nouvel¬ 
le-Ecosse. Le departement de la 
Defense Nationale vient d’annon- 
cer qu’un contrat de $200,000 pour 
le terrassement a ete accorde a 
1’Acadia Construction Company, 
de Halifax. Les travaux devront 
etre termines a la fin de mars 
1938. 


ON CHOISIRA DES 
DIPLOMES 


OTTAWA. — Le gouvernement 
federal depense actuellement en¬ 
viron un million de dollars pour 
aclieter des vivres et secourir ainsi 
les quelque 60,000 families des re¬ 
gions de la Saskatchewan et de 
I’Alberta qui ont etc affectees par 
la secheresse, a declare l’hon. J.- 
G. Gardiner, ministre de l’Agricul- 
lure. 


Le gouvernement federal a a- 
chete du poisson des Marltimes; 
des feves et du fromage des pro¬ 
vinces d’Ontario et Quebec; des 
pommes de la Colombie canadienne 
et des Maritimes; des legumes de 
l’Ontario, de Quebec et du Mani¬ 
toba. Ces provisions sont dir.igees 
sans retard vers les centres ou 
regne la famine. 


L’incendie et le plan d’ame- 
liorations aux habitations 


Entre 1927 et 1936, les pertes 
materielles causees par l’incendie 
au Canada, ont ete de $333,462,- 
031.00. Ce montan t represente une 
perte per capita de $34.89. 

(SuiVanit un rapport cfu Com- 
missaire federal des Incendies, la 
perte malerielle totale, l’annve der¬ 
niere, a ete de $21,549,484.00. (de¬ 
tail le chiffre le plus bas pour une 
annee comprise dans cette periode 
de dix ans. Ceci represente une 
perte de $1.95' pour chaque hom- 
me, femme et enfants dans tout le 
pays. 

Ces chiffres sont saisissants. 
Vous pouvez a juste titre vous de- 
man der quelle peut etre leur re¬ 
lation avec le Plan federal d’ame- 
lioration aux habitations. C’est 
exactement le sujet qu’il faut trai- 
ter dans ce href article. 

Il y eut au Canada Pannee dernie¬ 
re, 42,644 incendies. Quels en ont 
ete les causes? Le Commissaire fe¬ 
deral des incendies a publie un 
rapport tres interessant quant aux 
causes connues des incendies. Les 
“fumeurs neiligents” sont en tete 
de la liste. Ils ont ete responsa- 
bles de 11,797 incendies causant 
des dommages evalues a $2,772,- 
934.00. D’autre part, les quatre ca¬ 
tegories qui viennent & la suite des 
‘fumeurs negligents” concernenH: 
des pertes causees par suite de 
constructions et acceskoires de- 
fectueux. 

Les voici: 

Poeles, fournaises, Tiouilloires et^ 
tuyauteries, 4,738 incendies, per¬ 
tes locales $2,767,208.00; chemi- 
nees et carneaux defectueux, 4,- 
562 incendies, pertes totales $2,- 
363^079.00; filage et accessoires e- 
lectriques, 3,901 incendies, pertes 
totales $1,285,763.00; etincelles de 
cheminees sur les toitures, 2,119 
incendies, pertes totales $937,671. 
Ces items forment un total de 15,- 
320 incendies comportant une per¬ 
te materielle de $7,353,721.00. De 
plus, il y eut 342 incendies cau¬ 
ses par la foudre qui a frappe des 
immeubles non proteges par des 
paratonnerres, causant ainsi des 
dommages de $167,132.00. 

Il y a un vieux proverbe qui dit: 
“Mieux vaut prevenir que guerir”. 
C’est justement ici que le Plan d’a- 
melioration aux habitations inter- 
vient. Vous ne pouvez certainement 
pas eteindre un feu avec le Plan 
d’ameliorations aux habitations, 
mais vous pouvez reparer et mo¬ 
derniser votre demeure de inaniere 


k ce que les risques d’incendie 
soient diminues a leur plus bas 
minimum. 

Avez-vous deja songe aux risques 
d’incendie dans votre demeure? 
Quel est Tetat de votre fournaise, 
de votre bouilloire et de vos tu- 
yaux? Etes-vous menace d’etre 
compte aux nombre des 4700 per¬ 
sonnes qui, l’annee prochaine, 
souffriront k cause de ces defec- 
tuO/Sites? Vos cheminees et vos 
carneaux sont-ils en parfaite con¬ 
dition? Votre systeme electrique 
est-il parfait? Avez-vous une toi- 
ture qui n’est pas a l’epreuve du 
feu et ou des etincelles peuveni 
declarer un incendie serieux? Des 
chiffres et des faits sont enonces 
dans le rapport du Commissaire 
federal des incendies concernant 
des conflagrations desastreuses a- 
yant eu ces memes causes. Il est 
important de considerer le tout. 

Personne ne desire passer au feu, 
mais qui de nous realise reelle- 
ment que nous devons nous pro- 
teger en rendant nos maisons hors 
de danger. Meme dans le cas oh il 
est necessaire de faire des repa¬ 
rations, nous retardons ces amelio¬ 
rations pour une raison ou pour 
une autre. Souvent la raison prin¬ 
cipal est le manque de fonds dis- 
ponibles. Nous aimerions k ins¬ 
taller un nouveau systeme de chauf- 
fage, un systeme electrique plus 
moderne, une nouvelle cheminee, 
mais les moyens ne nous le per- 
mettent pas, et tout finit la. 

Non, il ne faut pas s’arreter la— 
il y a le Plan d’ameliorations aux 
habitations! Il y a des entrepre¬ 
neurs a votre disposition et en 
quele de travail! Il y a plus car 
vous avez une banque dans votre 
localite. 

Pourquoi ne pas tenter l f expe- 
rience? Vous pouvez demander a 
un entrepreneurs quel i.serait le 
cout de ces reparations. Vous pou¬ 
vez rencontrer votre gerant de 
banque et verifier ,s’il est pret a 
vous avancer l’argent necessaire. 
Il sera probablement heureux de 
le faire. Vous ne perdrez certaine¬ 
ment rien en essayant. 

Vous y gagnerez personnelle- 
ment et de plus vous aiderez k la 
communaute en effectuant ces tra¬ 
vaux necessaires. Vous ne pouvez 
pas rendre votre demeure a l’e- 
preuve du feu, sans en meme temps 
accorder une protection a votre 
voisin. Rappelez-vous: quand un 
incendie se declare, personne ne 
peut en pr6voir la fin. 


Chez les fermiers-unis-- 

(Suite de la premiere page) 

si vraiment ce dernier a vote con¬ 
tre l’Espagne lors de la recente e- 
lection aux sieges de membres de 
la Societe. 

Conclusion 

Que penser de tout cela? C’esl 
qu’a cote d’excellents projets de 
reformes, il y a des points faibles, 
mena^ants memo. 

La socialisation des divers ser¬ 
vices, le controle par les fermiers 
en certains domaines qui ne rele- 
vent pas de leur autorite, cette 
altitude prise envers l’Espagne 
gouvernementale nous donnent a 
reflechir sur la parfaite orthodo- 
xie du mouvement. 

Que les fermiers aient le droit 
de s’unir pour donner plus de 
force a leurs justes revendications, 
rien de plus vrai ni de plus le¬ 
gitime; mais il faut que cela soit 
dans les bornes tracees par Sa 
Saintete le Pape Pie XI: justice et 
charite! 

Nous etudierons prochainement 
le corporatisme chretien, et nous 
essaierons de donner les princi- 
pes qui doivent nous guider, nous, 
eatlioliques, dans cette question de¬ 
licate et tres compliquee, mais d’u¬ 
ne si brulante actualite, que nous 
ne saurions nous en desinteresser. 


“Peupler ou perir”- 

(Suite de la premiere page) 

Points vulnerables 

Le vicomte Bledisloe, ancien gou- 
verneur general de la Nouvelle-Ze- 
lande, dit qu’aucun pays de coloni¬ 
sation n’etait a l’abri des agressions 
etrangeres avec une population 
clairsemee. Il nota que les points 
vulnerables etaient la Nouvelle-Ze- 
lande, le nord et le nord-ouest du 
Canada. 

Il conclut en soulignant que les 
pays ambitieux et conquerants af- 
firmaient que l’Angleterre posse- 
dait tous les grands territoires de 
colonisation et ne les utilisait pas. 

Des projets 

LONDRES.— A la conference 
de la migration de l’empire, sir 
Henry Page Croft, M.P., envisagea 
la creation d’une corporation fi- 
nancee par le gouvernement, au 
montant de 100 a 200 millions de 
livres. Les homines les plus impor- 
tants de Londres seraient appeles 
a preparer des plans pour l’ame- 
lioration du transport, particulie- 
rement des aerodromes, des che- 
mins de fer, des quais, des canaux 
et de l’irrigation. 

Sir Henry declara que l’empire 
ne pouvait pas rester stationnaire. 

L’Empire britann'ique doit pro- 
gresser ou retrograder, dit-il, et 
l’heure est venue de choisir entre 
les deux”. 

Sir John Wardlaw Milne opina 
que le meilleur moyen d’encourager 
la migration dans l’empire etait la 


garantie d’un pret par le gouver¬ 
nement, sous la direction d’une 
commission pour la colonisation 
de 1’Empire, composee des repre- 
sentants des Dominions et des prin- 
cipales organisations qui se sont 
d6ja occupees de colonisation. 

Deux membres du parti travail- 
liste exprimerent leurs opinions. 
C.-G. Annon dit qu’on avait tort 
de croire l’emigration impossible 
tant qu’il y aurait .des chomeurs 
dans les Dominions”. La suspen¬ 
sion de l’immigration est la cause 
du chomage”, dit-il, chaque emi¬ 
gre dans les colonies etant un con- 
sommateur de plus. 

Tom Smith raconta que dans son 
voyage au travers l’Empire, il n’a- 
vait pas trouve un canadien respon- 
sable de ses actes, favorable a une 
reprise d’immigration. L’Australie 
ne montrait pas non plus d’enthou- 
siasme pour une immigration con- 
trolee par l’Etat. 

Sans s’opposer a la migration 
raisonnable, M. Smith ne croit pas 
que les gouvernements soient prets 
a accepter les propositions d’immi¬ 
gration officielle. 


LA NOEL EN EUROPE 


Nouvelles 


PERTES PAR LE FEU 


REGINA.— Durant l’annee 1936, 
les pertes occasionnees par le feu 
en Saskatchewan sont evaluees a 
$1,080,292 — soit $1.16 par tete. 
C’est le plus faible pourcentage 
dans le Dominion. Les principals 
causes d’incendie en Saskatchewan 
furent la negligence des fumeurs, 
l’usage du petrole et de la gazoline 
pour allumer les poeles, la defectu- 
osite des systemes de chauffage, la 
salete des cheminees, les allumettes 
dans les mains des enfants. 


OTTAWA.— A l’avenir les diver- 
ses administrations des Etats-Unis 
qui desireront employer des per¬ 
sonnes competentes pourront choi¬ 
sir leur personnel parmi des di- 
plomes en administration publi- 
que. 

Cette mesure de progres a ete 
adoptee par la reunion des services 
civils du Canada et des Etats-Unis. 

La reunion a forme un comite 
charge d’etablir un standard pro- 
fessionnel et qui aura pour fonc- 
tion de choisir les personnes com- 


COURS POUR LES FILLES 
DE CAMPAGNE 


REGINA.— L’Universite de la 
Saskatchewan projette de donner 
une serie de cours de cinq jours 
aux filles de campagne. Ces cours 
entrent au programme d’entraine- 
ment de la jeunesse que finance le 
gouvernement de concert avec le 
provincial. Ces cours, gratuits, 
comprendront J’enseignement !de 


petentes pour etre nommees aux 
postes des administrations publi- 
ques. . /li£!Si 


l’.industrie domestique, des me- 
thodes de tenir maison, de faire le 
jardin, d’elever les volailles, de 
garder des abeilles... On ensei- 
gnera aussi le chant populaire et 
la maniere de monter une piece de 
theatre. On obtiendra de plus am- 
ples renseignements en is’adres- 
sant k la directr.ice du travail fe- 
minin a l’Universite de la Saskat¬ 
chewan, a Saskatoon. 


M. C.-W. Johnston, directeur du 
service des voyageurs du Canadien 
National, annonce que pour repon- 
dre a la demande des nombreux 
passagers qui se rendront en Euro¬ 
pe pour le Tenips des fetes sa com- 
pagnie fera circuler des trains de 
bateaux supplementaires de diffe- 
rents en droits de l’Ouest du Ca¬ 
nada a destination de Montreal et 
de Halifax. 

Huit navires quitteront Montreal, 
dont l’Antonia, l’Ascania et le 
Duchess of Atholl, le 19 novembre; 
le Duchess of York le 24 novem- 
bre; l’Aurania, le Letitia, le Du¬ 
chess of Richmond et le Montrose, 
le 25 novembre. Il y aura aussi 
8 departs de Halifax. Ils common 
ceront le 4 decembre avec l’Alait- 
nia et le Montclare; le Carinthia, 
le 6 decembre; l’Andonia et le Du¬ 
chess of Bedford, le 11 decembre; 
l’Atlienia, le 13 decembre; le Du- 
chesse of Richmond, le 15 decem¬ 
bre et le Duchess of Atholl, le 16 
decembre. 

On remarque aussi plusieurs de¬ 
parts de Halifax a destination des 
pays Scandinaves. Ils s’effectue 
ront par le Bergensfjord de la 
Norwegian American Line, le 25 
novembre; par le Gdynia-Ameri- 
can Line a destination du Dane- 
mark et de Gdynia et par le Swe¬ 
dish American Line a destination 
de la Suede. 


i 


LES CAPSULES ANTIRHUML-- —___ 

PLETON vous d61ivrent de la douleur et de la 
raideur du rhumatisme et de la u6rrlte; proourent 
un soulagement rapide et adr avuc soufftances 
torturantes du lumbagt) (mal de dos), Ik la douleur 
aigue. lanclnante de la sciatique. 

Eprouvez la valeur des Capsules Antlrhumatla- 
males Templeton dans votre propre caa. Achetea-ea 
une boite de 50c. ou de $1 cliez votre pharmaclen; 
ou, pour recevoir un essal gratult. derive* 4 
TEMPLETONS LIMITED, 55 Colboitxe Street, 
Tbronto, 2, Ontario. 413F 


Des lumieres sur les vehicules 


REGINA.— Plusieurs accidents, 
qui arrivent sur les grandes routes, 
out pour cause le manque de lu- 
miere sur les vehicules. Voici ce 
que prescrit la loi a cet effet: 
“Tout vehicule, autre que celui mu 
par un moteur, qui circule sur les 
grandes routes la nuit ou par 
temps br.umeux, doit etre muni 
d’une lanterne a lumiere blanche 
on d’un reflecteur, qui puisse etre 
aper<?u a une distance de 200 pieds. 



"J’ai un bol de cablnef ck nettoyer. Quelle affaire V 

"Server-vous done de la LESSIVE GILUETT, {a va fout 
seul/ y 


La vente de radios 


REGINA.— Les manufactures de 
radios ont vendu 71,237 appareils 
radiophoniques ail Canada pour la 
somme de $2,616,742 durant le se¬ 
cond trimestre de 1937. La vente de 
ces appareils, en Saskatchewan, 
durant la meme periode, se chif¬ 
fre a 5,678, soit une augmentation 
de 376 p.c. sur celles de Tannee 
precedente. 


Inutile de 
s’epuiser d frotter 

Recourez k la Lessive Gillett Pure en 
Flocons une fois par semaine... Elle 
chasse les taches Jaunes en un rien 
de temps . . . tient libres les renvois 
obstrues . • . disperse les mauvaises 
odeurs. Employez la Lessive Gillett 
en solution* pour toutes les grosses 
corvees de nettoyage. Elle extirpe la 
salet6 et vous €pargne des heures de 
travail. Ayez-en toujours sous la 
main. 

*Ne faltes jamais dlssoudre la les¬ 
sive dans I’eau chaude. La lessive 
elle-meme sufflt A rechauffer I'eau. 

BROCHURE GRATU1TE —La Brochure de la Lessive Gillett vous en- , 

seigne une foule d’emplois pour ce puissant nettoyeur. Demandez-en 
un exemplaire gratuit k Standard Brands Ltd., Fraser Ave. and Liberty 
St., Toronto, Ont. 

























































































































Page®' 


LE PATRICITE DE L’OUEST, mercredi le 20 octobre, 1937 


CHOSES D’ESPAGNE 


Les volontaires en Espague 

Des officiels frangais croient 
qu il y a actuellement 65,000 vo- 
lontaires .italiens et environ 5,000 
Allemands dans l’armee du gene¬ 
ral Francisco Franco, cependant 
que les volontaires, du cote du 
Front Populaire, se repartiraient 
cdmme suit: 8,000 Fran^ais; 5.000 
Tehecoslovaques; 6,000 Polonais; 

3,000 Russes, 8,000 Allemands et 
anti-fascistes; et 6,000 autres vo¬ 
lontaires de divers pays, dont un 
certain nombre d’Am6ricains, soit 
en tout 36,000 homines. 


L’a vance desblancs 
vers Gijon 

Les rouges se replient sur In- 
fiesto—Jonction de deux colon- 
nes blanches pres de Soto 

HENDAYE (France).— Un com¬ 
munique blanc annonce que les 
combattants rouges des Asturies 
ont recule jusqu’a Infiesto, qiii est 
a 20 milles au sud-est de Gijon. 

Infiesto est line petite ville oil 
Ton exploite des mines de cuivre. 
La route reliant Santander et Ovie¬ 
do y passe. Les “gouvernemen- 
taux”, forces d’evacuer leurs posi¬ 
tions pres d’Arriondas, cherchent 
a y etablir line ligne de defense. 

Des troupes blanches ont effec- 
tue lehr jonction pres de Soto, qui 
est a 25 milles au sud de Gijon. Le 
communique annoce que ces tr >u- 
pes, qui avancent a la faveur de 
feux d’artillerie et de bombar le¬ 
nient aeriens, ont pris plusieiirs 
villages aux rouges. 

JMADRID.— II parait que par 
suite d’un bombardement exec te 
par l’aviation blanche, une grai de 
par tie d’Infiesto est en feu (on : lit 
que les rouges ont incendie i u- 
sieurs villes qu’ils etaient for es 
d’evacuer, notamment Irun). )n 
dit que l’aviation blanche a ai si 
bombarde Gijon, Carthagene, B.ir- 
celone et Valence, et que les de- 
gats qu’elle a causes dans ces villes 
sont considerables. 


REFUGIES ASTURIENS 
EN FRANCE 


Le gouverneur de la pro¬ 
vince d’Oviedo au nombre de 
ceux qui fuient devant les 
troupes de Franco 


nbservateurs estiment que la fuite 
du ouverneur indique que les rou¬ 
ges n’espereiit plus garder ce qui 
leur reste de territoire dans le nord- 
ouest. II ya aussi parmi ces “gou 
vernementaux” le president de la 
Cour d’appel des Asturies et d’ali¬ 
tres personnages. 

Les troupes blanches ne tarde- 
ront sans doute guere a liberer Gi¬ 
jon. 


MADRID BOMBA RDEE 


toutefois qu’elle se fera par terre, 
par mer et par les airs. Les lies 
Baleares serviront de point de de¬ 
part de l’attaque par mer. 

Le premier ministre Negrin a 
decide de transporter les bureaux 
de I’administration a Barcelone 
apres avoir etc averti par le ge¬ 
neral Miaja qu’advenant une at- 


pas responsible* de la vie des ota- 
ges nationalistes si les avions de 
Franco bom harden! les villes ou 
ces prisons sont situees. Franco 
pretend que ce n’est la qu’un pre- 
texte pour tenter rle justifier les 
executions en masse. 


Espagnols executes 

PERPIGNAN. — Une depeche de 
l’Andorre annonce l’execution 
sommaire de dix Espagnols qui 
avaient cherche a conduire d’Es- 
pagrie en territoire ondarran un 
groupe de 300 personnes. (On sait 
taque eoneertee, Valence ne p6u ( i lie P e tite principaute dAndorre 


vait etre defendue efficacement. 
A Barcelone, le gouvernement sera 
plus a l’abri et pourrait diriger 
plus facilement la defense du ter- 


MASSACRE DE 
PRISONNIERS 


LONDRES.— L’Agence de presse j ntoire 
espagnole (loyaliste) a annonce 
qu’au moins cent personnes avaient 
et6 tuees dans le violent bombarde¬ 
ment inflige a Madrid, par l’artil- 
lerie nationalist?. L’edifice du te- HENDAYE.— Le generalissime 
lephone, qui compte 13 etages et i Franco a envoye des messages a 
est Tunique gratte-ciel de la capi- PAngleterre, a la France, a la So¬ 
ciety des Nations et a la Croix Rou¬ 
ge, dans lesquels il accuse les As- 
turiens d’avoir commence le mas¬ 
sacre de 5,000 nationaux detenus 
nes ont ete tuees et une centaine ; dans les prisons du nord. 
d’autres ont ete blessees mercredi j L’etat-major asturien, en charge de 
dernier, quand l’artillerie natio-1 ] a defense de Gijon, a declare que 

les gouvernementaux ne seraient 


est au nord-ouest de la Gatalogne. 
Le groupe cherchait sans doute a 
fuir TEspagne rouge). 


tale, a ete atteint a quatorze re¬ 
prises par les obus. 

MADRID. — Environ 30 person- 


naliste a arro.se la ville durant une 
heure entierc. 

On estime que plus de 600 o- 
bus s’abbattirent sur la ville dans 
une succession ininterrompue. Le 
bombardement commenca un pen 
apres 8 heures p.m. 


Grande concentration de for¬ 
ces blanches dans 1’est de 
P Aragon 

HENDAYE.— L’E'spagne blanche 
est en train de eoncentrer des for¬ 
ces tres considerables dans l’est de 
l’Aragon. On pense qu’elle est sur 
le point de commencer une offen¬ 
sive qui pourra determiner Tissue 
de la guerre avant Thiver. 

La concentration s’effectue de- 
puis Teruel, qui est a l’exttemite 
sud du front aragonais, jusqu’a 
Jaca, ville qui est assez pres de la 
frontiere franco-espagnole. 


Destruction de Port-Bou 

CERBERE, (Frontiere Franco- 1 
Espagnole).- Des escadrille natio¬ 
nalistes ont bombarde Port-Rdu, 
juste au-dela de la frontiere fran- 
eaise. Cette ville est un centre for- 
rovfiaire d’une trefc grande' .im¬ 
portance, tout le trafic de la Fran¬ 
co vers TEspagne rouge passant 
'nr cel eridroit. Les avions onl 
alteint plusieurs de leurs objec- 
tifs. Ainsi la gare, les salles d’at- 
tentes et plusieurs voies ont ete 
mis hors d’usage. Les Nationaux 
tentent de rendre le plus difficile 
possible les communications do 
TEspagne rouge avec la France. Jls 
ont reussi tres bien a date. 


L’Espagne rouge dans une 
affreuse misere 

Le spectre de la famine flotte sur toutes £es regions encore sous 
[ le controle du Front Populaire. — Des millions de personnes 


Le gouvernement espagnol a 
Barcelone 


LORIENT (France).— Un navire 
transportant 50 “gouvernemen- 
taux” des Asturies est arrive k ce 
port vendredi dernier. Ces “gou- 
vernementaux” ont quitte les Astu¬ 
ries a cause de. la progression des 
troupes blanches qui avancent vers 
Gijon. Parmi eux il y a le gouver¬ 
neur de la province d’Oviedo. Des 


(HENDAYE. — On apprend de 
source nationaliste que 1c gouver- 
nement rouge a decide de fuir a 
Barcelone devant le danger cons¬ 
tant qui menace Valence. On dit en 
meme temps que des operations 
mililaires de tres grande envergure 
scront declenchees bientot dans les 
n ' irons de la capitale provisoire 
d’Espagne. En meme temps que 
parvenait la nouvelle du transport 
des differents ministeres a Barce¬ 
lone, Ton a appris que plusieurs 
industries allaient aussi se mettre 
a Tabri a Barcelone. Les autorites 
nationalistes ont refuse rle fa ire 
connaitre les details de 1’attaque 
projetee contre Valence. On croit 


sont a la ration. Toutes les provinces productrices sent 
aux mains des Nationaux 


AVEC FRANCO REN AIT 
LA PROSPERITE 



TRAINS RAPIDES DIRECTES AU PORT DE 
MER CORRESPONDANT AUX DEPARTS 
DE NOEL AUX VIEUX PAYS 

DOHTOIRS PAISIBLKS—Bits con fort a hies et clmmbres piivees 

SERVICE A DINER EXCELLENT—REpas a 
prix moderes—-table d’-hot-e on a la carte. 

TRAINS EXPRESS MODERN ES EN ACIER— 

Air conditionn6 (lonnhnt un contort de 
fraiche et sans poussiere . aux dortoirs. 

Chars k diner et a fainteups. 

Prix specialement has pour voyageurs 
d’outremer du 15 nov. au 5 janv. 

De toutes les gares, Edmonton, Calgary, 
yCacDeod et Est. 

Voyez votre agent, oil 
L ( PIKE. Dist. Psgi*. agt., Regina, Sask., or *T. \V: DAW¬ 
SON, Dist. PSgi*. Agt,, Calgary, Alta., or W . HORDEft, Gen. 
Psgr Agt., Winnipeg, Man. 





4cjJSo . WORLD'S GREATEST TRAVEL SYSTEM . 
ASHORE i, W27-87C AFLOAT 


HENDAYE, frontiere franco-es- 
pagnolo.— Les femmes et les en- 
fanls meuront de .faim a Gijon, 
port gouvernemental assiege par les 
Ironpos de Franco, ont affirme des 
refugics arrives en France a bord 
fi’un transport, anglais. 

Lo “Slranggrove”, est entre dans 
h' porl dc Pan iliac, pres de Bor¬ 
deaux, avec 1,500 refugics qui onl 
declare quo le blocus de Gijon par 
lerre et par mer etn.it si etroit quMl 
nc resin it a peu pres pas de nonr- 
riture pour les 100,000 habitants 
de cctte ville des Asturies. 

Les peeheurs de Gijon, ont-ils 
declare,' sont incapables de sortir 
du porl a cause du ‘‘blocus de la 
faim” ctabli par les eroiseurs et 
les autres vaisseaux de guerre du 
general Franco. 

Un oflieier de Tapprovisionne- 
ment envoye de Barcelone pour 
regler Je cas de la famine irienn- 
n’a pu fournii* a chaque ci- 
toyen que 200 grammes de pain.-— 
soil un pen moins d’une demi-li- 
vre et cela pour plusieurs jours. 

Des rapports parvenus a la fron- 
liere declarent que le spectre de 
la famine flotte sur toule TEspa¬ 
gne rouge, cela un mois a 
peine avant Thiver. Des millions 
d’hommes, de femmes et d’enfnnfs 
volent ainsi venir avec angoisse 
Thiver, parce que les sources de 
revenus sont controlees par le ge¬ 
neral Franco et que le desordre 
regae dans TEspagne du Front 
Populaire. 

Le general nationaliste controle 
actuellement 26 provinces bien 
pourvuees de bles et de cereales et 
7 autres provinces sont partielle- 
ment sons son auforite. 

Les mines asturiennes de char- 
lion sont delais^ees par les citoy 
ens appeles sous*les armes par le 
Front Populaire afin de defendre 


la derniere province rouge dans le 
nord de TEspagne contre Tavan- 
ce victorieuse de Franco. L’Espa¬ 
gne sera done privee cet hiver de 
6,000 a 8,000 tonnes de charbon, 
par semaine, production n:u*male 
des mines des Asturies. 

La seule mine de charbon en o- 
peralion en Espagne est celle dc 
Pennaroya, controlee par le gene¬ 


ral Franco et dont le rendement 
est suffisant a entretenir ses fa- 
briques de munitions, ses chemins 
de fer et ses vaisseaux aussi bien 
qu’a pourvoir a la consummation 
privee. 

A moins (pie la France ne rouvre 
ses frontieres aux secours el ran¬ 
gers en nourriture et en combus¬ 
tible, il est probable que la misere 
la plus noire regnera dans TEs¬ 
pagne du' Front Populaire des no- 
vembre. 

Toutes les provinces agricoles 
(TEspagne,a Texcepiion de la 
region fruitiere de Barcelone, sont 
entre l£s mains de Franco. Il 
gouverne la Castille et ses bles, 
1’Andalousie et ses vins, Saragos- 
se et' ses sucres et la Galicie et ses 
cereales. 

Ay ant convert i nombre d’ou- 
vriers des villes en aides fermiers. 
Franco est maintenant en mesure 
de fournir normalement ses trou¬ 
pes de nourriture fraiche et sai- 
ne. 

Les quartiers generaux de Fran¬ 
co a Salamanque ont annonce der- 
nieremenl que 1,500,000 ouvriers 
avaient ete organises — parmi ceux 
incapables do porter Tuniforme —■ 
en vue de rendre TEspagne na- 
fionaliste capable de se suffire Ai 
elle-meme. Us travaillent dans >es 
fermes, les mines et les fabriques. 

Dans TEspagne du front popu- 
laire, il n’existe aucune organisa¬ 
tion si mil a ire, disent les observa- 
teurs et toutes les reserves en 
nourriture et en combustible sont 
rares depuis longtenips a Tex- 
ception du riz qui forme la base de 
nourriture de millions de famil¬ 
ies. 

En dehors de la Gatalogne, les 
recoltes sont maigres en Espagne 
rouge. La Gatalogne elle-meme 
ne reussirait pas a sntisfaire la 
consummation, mais il v a^en outre 
plus de 300,000 refugics qui de- 
viennent une charge tres lourde 
pour le budget du gouvernement. 

Des rapports digues de foi af- 
firment que Madrid est sans 
viande depuis des semaines et que 
le pain v est distribue en quanti- 
te infinitesimale trois fois par 
jour. It n’y a plus ni heiirre, ni 
oeufs, ni charbon. 



in GLASS JARS 

IIVIPitOVED GEtVI QUART SEALERS 
AND 3-LB. JARS 

Buy Nash’s Jubilee Coffee. Get 
a standard quart sealer at a 
substantial reduction in price. 

With a 3-lb. purchase of Coffee 
you get a big wide-mouthed 
glass jar. 

Also sold in “Perfex-Sealed” 
Cartons. 

TODAY'S BEST COFFEE VALUE 

NASH TEA AND COFFEE IMPORTERS 
VANCOUVER B. C. 


J U B I L E E 

COFFEE 


3 lbs. 
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“La revolution ne change rien” 
dit Jane Anderson 

Causeries a la Federation nationale St-Jean-Baptiste et a 
la Ligue feminine anticommuniste 


MONTREAL. IVapres l’affluen- 
ce aux causeries de Mine Jane Ah- 
derson, marquise de Cienfuegos, 
le public montrealais est curieux 
des choses d’Espagne et sympathi- 
que a la journaliste americaine, ar- 
retee illegalement par le gouverne- 
ment marxiste d’Espagne et sa pri- 
sonniere durabt 43 jours dans une 
prison de Madrid. 

Condamnee. a mort par le tribu¬ 
nal' de Madrid Jane Anderson n’a 
ete liberee qu’a I’intervention du 
gouvernement des Etats-Unis dont 
elle est citovenne. 

Dans un bon fran^ais qu’elle a 
appris en France pendant la Gran¬ 
de Guerre, Mme Anderson dit qu’el¬ 
le revient des portes de la mort 
apporter le message de plus de 
1,000 femmes restees en prison a- 
pres elle, message qui se resume a 
ce supreme avertissement pour les 
gens d’Anierique: “Sois vigilant 
parce que la guerre se fait contre 
Dieu”. Et oette guerre est prepa- 
i*ee partout et il y a bien peu d’en- 
dfoils au Canada qui n’aient pas 
6te Iravailles par les sans-Dieu. 

Ln democratic n’a jamais existe 
en Espagne dit Mme Anderson et 
le Front Populaire est un gouver- 


ncinent illegal dont la politique est 
la plus oorrompue que Ton puisse 
trouver. L’Espagnol n’est jamais 
democrate; il est monarebiste oil 
anarchiste, democrate, jamais. I/a- 
narchiste en Espagne n’est pas le 
vulgaire criminel que Ton pense, 
mais tres souvent il est sincere el 
do bonne foi et un grand nombre 
a fait preuve d’un courage sur- 
humain en allant au front sans 
avmes pour faire face aux mitrail¬ 
leuses des ennemis. Le gouverne- 
mcnl gardait les armes pour les 
communistes et pour la tourbe qui 
devaient, selon leur plan bien rila¬ 
teral i nee, exterminer les religieux, 
les religieuses et tous les catholi- 
ques. 

On disait, en Espagne, en parlant 
du communisme: “Cela ne peut 
pas arriver ici”. “Mais, dit la con- 
ferenciere, meme avant la revolu¬ 
tion, j’ai eu des preuves qu’il y 
avait une force qui travaillait du 
dehors”, et elle raconte comment, 
pour celebrer les elections fraudu- 
liieses on brula les eglises et tua 
les catholiques et comment deja, le 
17 fevrier elle a vu les portes des 
catholiques marquees du signe 
conimuniste avec le sang des vic¬ 


tim es. 

Mme Anderson rapporte la pa¬ 
role de la Passionaria au Parlenient 
lors du trop fameux discours de 
Calvo Sotelo a qui elle dit claire- 
ment: “Vous ayec fait votre der¬ 
nier discours”. Cinq jours apres, on 
trouvait le cadavre de Sotelo, mort 
assassine. 

C’est alors que Franco prit la 
defense de TEspagne contre les 
rouges en disantr “Je suis ici pour 
defendre mon Dieu, mon Seigneur 
el ma patrie.” 

La conferenciere parle ensuite 
de la propaganda comuniste dans 
le monde et explique que les sans- 
Dieu veulent prendre les Etats- 
Unis par le Mexique et le Canada, 
et comment ce qui s’est passe dans 
une petite ville (TEspagne pent ar- 
I river ici parce quo le peuple espa¬ 
gnol aimait aussi Dieu. La revolu¬ 
tion n’arrive pas avec les armees, 
la musique et des declarations de 
guerre, non, elle commence par un 
coup de revolver. Des le debut de 
la revolution e’etait uri Riisse qui 
recrutait les soldats espagnols a 
Valence et le lendemain il y avait 
des Russes partout. Ton jours a Va¬ 
lence, Mme Anderson a vu sur la 
iplace du marche comluent flit 
frappee par line marchnnde de 
pain, line jeime marebande de 
fleiirs qui avait soutenu que “ce 
n’est pas un crime de croire en 
j Dieu” et comment vers la fin de la 
journec s’acheva le martyre de cet- 
te petite fleuriste. 

“Nous ne pouvons pas gagner 
tant que nous n’aurons pas tile 
Dieu”, disent les communistes et 
en consequence 300,000 civils ont 
ete lues derriere les lignes, 15,800 
religieux ont et6 martyrises et 
20,000 eglises brulees et detruites. 

La conferenciere parle ensuite 
de Tarrivee triomphale de Marcel 
Rosenberg a Madrid et rapporte la 
parole de Lenine: “Il faut me don- 
ner TEspagne. Avec TEspagne je 
ferai mon premier pas vers la su- 
premacie”. 

Apres avoir decrit plusieurs sce¬ 
nes d’horreur a Madrid, Mme An¬ 
derson raconte sa propre arresta- 
tion par les anarchistes a cinq heu- 
res du matin, comment un enfant 
du peuple, sur Tordre de son pere 
Ini cracha a la figure et le caucbe- 
mar de ses quarante-trois jours de 
prison ou tant de prisonniers de- 
venaient fous subitement. 

La journaliste americaine et ca- 
tholique dit qu’elle a toujours pris 
la defense du pauvre parce que le 
riche peut se proteger lui-meme. 
“Le peuple m’a insultee, dit-elle, le 
peuple m’a torturee, le peuple m’a 
envoyee deux fois au terrain d’exe- 
cution mais j’airne toujours le peu- 
ple”. Et elle termine en demandant 
a ceux qui sont dans la security, 
qui ont encore leur foyer et leur 
famille, de pricr pour les perse¬ 
cutes d’Espagne afin que Dieu ait 
pitie de leurs allies. 



ALLEMAGNE ET 
BELGIQUE 

Pacte de non-agression 

BERLIN.— L’Allemagne a con- 
c*lu une entente do non-agression 
avec la Belgique, a la suite d‘une 
eel ange de notes entre Von Neu- 
ratli, ministre des affaires etrnn- 
geres d‘Allemagne, et un ministre 
beige. 

Conime un non vet accord pour 
remptacer le pacte de securite de 
Locarno peut se faire altendre, dit 
la note alemande, le Reich desire 
definir son attitude sans delai re- 
lativement a la Belgique. En au¬ 
cune circonstance, est-il dit, TA1- 
iemagne ne desire enfreindre Tin- 
vioiabilite et Tintegrite de la Bel¬ 
gique, et elle respectera en tout 
temps le territoire beige, excepte 
dans le cas ou la Belgiqlie coope- 
rerait a des manoeuvres de guerre 
contre TAllemagne. Le gouverne- 
ment allernand, conime les gouver- 
nements anglais et frangais, est 
pret a aider la Belgique, si eRe 
est attaquee ou envahie. 

La note beige exprime la pro- 
fonde satisfaction du gouvernement 
de Bruxelles et remercie TAllema¬ 
gne pour les assurances donnees. 


Consul americain assassine a 
Beyrouth 


BEYROUTH.- — Un homme, qui 
serait un Armenien, ivient d’as- 
sassiner M. J.-Theodore Marrjner, 
consul general des Etats-Unis en 
Syrie. Le chauffeur de M. Marriner 
\a reussi a capturer l’assassin. J^es 
autorites croient que l’individu 
voulait aller aux Etats-Unis et qu’il 
a I lie le consul general parce que 
celui-ci lui refusait son visa. Des 
cas d’alienation mentale dans la 
famille du solliciteur auralent mo¬ 
tive le refus du consul general. 


MAINTENEZ VOTRE 
FOIE ACTIF 

et vous vous sentirez bien— plus 
de rnaux de tete, de fatigue, 
de constipation 

Le foie est Torgane le plus gros et, aprea It 
coeur, c’est le plus important. 11 fait quatrt 
choses. 11 fournit le laxatif nature! du corps, 
donne la nourriture appropriee a votre sang, 
aide les reins et Testomac, et fournit de 
1’energie aux muscles, aux tissus et aux 
glande^. Vous ne pouvez pas vous sentir bien 
si votre foie ne va pas. Votre organisine 
s’empoisonrie et vous vous sentez mil. Les 
“Fruit-a-tives” retablissent rapidement votre 
foie. Vous vous sentez bientot comme une 
nouvelle personne. Une formule d’un docteur 
celebre—fruits et herbes—qui a donne la 
sante a des milliers de personnes pendant 
plus de 30 ans. 25c., 50c. 

FRUIT A TIVES 


\\ 


Une de perdue deux de trouvees" 

(G de Bourcherville ) Illustration: Jules Paquette 


Bdlteur - 

t/Auociatioo CathoUque das Voyirem de Commerce 
Section dee T ols-Rivi&res. 



Piorre et sa, compagne s‘empresserent d’aller 
Iran-mettre a Chenier les paroles du pere Claveau. 
Le docteur deeida de partir et Pierre mit son che- 
val a ca disposition pour Jui nermettre de s’evader 
plus icpidernent. Au moment d’embarquer dans 
ia vo:U:re, Chenier tendit la main a son genereux 
sauveur. “Je n’onblierai jamais ce que je vous 
dois’’ prononc;a-t-il d’un ton emu. —- “Je suis tier 
d avoir rendu service a un homme comme vous, 
repbndit Pierre, car ma conscience me rend le te- 
moignage que j’ai servi une bonne cause. 


Pendant que Tami de monsieur Edouard gemis- 
sait sous son tonneau, ie compere faisait des sien- 
nes. Il s’etait dit en vo.yant son retard: “II lui est 
arrive malheur. Je vais en prottter pour faire la 
denonciation seui et je n’aurai pas a partager les 
revenus avec mon compagnon” Son ame trai- 
tresse ne reculait pas devant eette ignominie. Il 
courut au poste de police et fournit tous les details 
afin de bien etablir sa preuve. 


Ce soir-la, un gareon qui eut peur ce fut le confi¬ 
rms du marchand de bois dans le hangar duquel 
les patriotes s’etaient caches. Ayant eu affaire a se 
rendre pres de la tonne ou Tami d’Edouard se 
trouvait enferme. Il entendit ses lamentations. Le 
pauvre commis crut que e’etait le diable qui lui 
apparaissait, tant la voix rauque Teffraya. Au lieu 
de tirer d’embarras le pauvre emprisonn^, il se, 
sauva a toutes jambes laissant la porte ouverte 
derriere lui. 








































































































































































































































LE PATRIOfTE DE L’OUEST, mercredi le 20 octobre, 1937 


Pa g6 7 


A SASKATOON 


S'i vous voulez un BICYCLE 
Allez au 

HAMP’S CYCLE, 344-2e Ave. S. 

Si vous voulez des CHAUSSURES 
Allez au 

PARAMOUNT SHOES, 123-2e Ave. S. 

SI VOUS VOULEZ UN HORLOGER 
Allez au 

L. A. GILLESPIE, 241-3e Ave. Sud. 

Si vous voulez des JOURNAUX, TABACS, etc. 

Allez au 

KING GEORGE CIGAR STAND, a l’hotel. 

Si vous voulez un bon LOGEMENT 
Allez a 

1 ’HOTEL PATRICIA, pres de la Baie Hudson 

L’HOTEL WINDSOR, pres de la gare 

Si vous voulez un bon REPAS 
Allez au 

GOLF’S CHOCOLATE SHOP, 2e ave sud. 

Si vous voulez des PHOTOS 
Allez au 

S'ASK. PHOTO SUPPLY, 268-2e ave sud. , 

STEELE’S STUDIO LTD., Saskatoon, Sask. 

Si vous voulez des PORTES, FEN»ETRES 
Allez au 

SASK. GLASS CO. LTD. 430-20e ru e Ouest 

Si vous voulez des REMEDES 
Allez au 

HERBAL REMEDIES' LTD. 404-2Oe<rue Ouest 

Si vous voulez un TAILLEUR 
Allez cbez 

ALBERT C .JACKSON, 235-23e rue Est 


PELDICULES — TOUTES 
GRANDEURS, DeveloppSes 
avec une impression de chaque n6- 
gatif. Impressions extra, 8 pour 2i5c 
: Premium sur marchandise de 
valeur 

The Saskatchewan Photo Supply 
208-2e Ave Siul Saskatoon. 


ALLEZ 

Chez nos annonceurs de Saskatoon 
et mentionnez 

LE PATRIOTE 


Un message pour les 

HOMMES 

audossus de qua ran te a ns 

Servez-vous de nos Herbes M6- 
dicinales pour PERTES DE 
FORCE, troubles de la protate 
ou autre. Pamphlet gratuit sur 
demande. Confidentiel. 

HERBAL REMEDIES LTD. 
404-20e rue O. Saskatoon 


PARAMOUNT 

SHOES 

123-2e ave sud. Saskatoon 

Chaussures pour toute la 
famille a prix moderes 

Commandes par la poste 
soigneusement remplies 


BICYCLES A VENDRE 

Lisle de prix gratuite. Commandes 
promptement remplies. 

HAMP’S CYCLE 

344-2e Ave. Sud 


ENCOURAGEZ 

NOS 

ANNONCEURS 


ALBERT C. JACKSON 

Tailleurs et fourreurs, pour dames et hommeis. 

Marques & boutons couverts. Toutes modes et grandeurs 

235-23e RUE EST * SASKATOON, SASK. 


KING GEORGE CIGAR STAND 

P. J. Hughes, Prop. 

Vend tous les journaux, Le Patriote inclu. 

KING GEORGE HOTEL, SASKATOON, SASK. 


L. A. GILLESPIE 

— EXPERT — 
HORLOGER & BIJOUTIER 
, Travail garanti 

Prix raisonnables 

242-3e ave Sud. Saskatoon, Sask. 


PEDDICULES DEVELOP- 
PEES ET IMPRUMEES 


25c 


Impressions 3c. Quality et atten¬ 
tion individuedle, pas de primes. 
Steele’s Studio Ltd., Saskatoon, 
Sask. plus le taxe. 


EN CHIN E 

La conquete de cinq provinces 
par le Japon 

Cette region a une population de 80 millions et une super- 
ficie de 500,000 milles. — Les plus riches gisements de houille, 
de fer et de bauxite— Cotoni et laine 


Conference des neuf puissances 
a Bruxelles 


L’HOTEL WINDSOR 

l£re ave et 20e rue 

Esau Ellis, G6r. Eau chaude et froide 

A l’ouest de la gare du C. N. R. Chamhres $1.00 en montant 


HOTEL PATRICIA 

Chambre simple $ 1-00 et plus Chambre double $ 1-50 et plus 

Taux speciaux pour famille 

Toutes chambres exterieures. Eau courante chaude et froide. 
Courtoisie et atmosphere de chez nous. 

Tel. 2 6 9 0 entre la 24e et la 25e rue 2e ave., 

pres de la Baie d’Hudson. 


PEIPING. — L’armee expedition- 
naire du Japon Semble sur le point 
de parachever la conquete des cinq 
provinces de la Chine du nord — 
conquete qu’elle a commencee it y 
a trois mois. Elle vient de rompre 
la derniere ligne forte des Chi- 
nois dans le Hope. Elle occupe non 
seulement Peiping et Tientsin, 
mais les autres grandes villes de 
cette province. Elle a pris la ca- 
pitale du Tchagar peu apres l’e- 
clatement des hostitlites et elle ne 
lardera guere, sans doute, a s’em- 
parer des capitales du Soueiyouan 
et du Chansi. La capitate du Chan- 
tong est plus que les deux autres 
en mesure de resister, mais la pro¬ 
vince a une cote tres longue, qui 
offre prise a la flotte japonaise. 


Riches gisements 


La region que les Japonais sont 
en train de conquerir a une po¬ 
pulation de 80 millions et une su¬ 
per ficie de 500,000 milles. Elle 
contient les plus riches gisements 
de houille, de fer et de bauxite 
que possede la Chine: elle est la 
partie de la Chine qui produit le 
plus de coton et de laine. 

A Bruxelles 

BRUXELLES.— Des pays desi- 


rent que la conference des signa- 
taires du traite des Neuf puissances 
ait lieu a Bruxelles, et le gouver- 
nement de la Belgique consent que 
se tienne dans la capitale cette con¬ 
ference, qui, on le sait, a pour 
but I’arret des hostilites sino-ja- 
ponaises. II propose que la confe¬ 
rence commence au cours de la 
derniere semaine de ce mois. 

Mussolini retire a la Chine la 
collaboration cTexperts en 
aviation 

ROME.— On tient de bonnes 
sources que M. Mussolini a retire 
a la Chine la collaboration d’ex- 
perts en aviation et qu’il a fait 
cela par suite d’un accord italo- 
allemand en vertu duquel ritalie 
et TAllemagne appuient le Japon. 
II parait qu’il a donne des ordres 
a des experts des son retour d’Al- 
lemagne. 

II y a en Chine 75 experts de 
l’aviation italienne et 100 anciens 
officers de la Reichswehr. Ces 
Italiens et ces Allemands ont con- 
trihue a Torganisation de l’armee 
chinoise. Le Reichsfuhrer aurait 
rappele les anciens officiers alle¬ 
mands, ou il serait sur le point de 
les rappeler. 


Congres de PAssocia- 
tion des hopitaux 

II defrnanda une augmentatron 
de l’octroi aux hopitaux. — 
Nouvel Executif. — Exemp 
tion de la taxe d’education (?) 

REGINA.— La “Saskatchewan 
Hospital’s Association” a tenu son 
Congres annuel, ici, la semaine 
derniere. Parmi les resolutions a- 
doptees, il en est une qui demande 
au gouvernement provincial de 
fournir des fonds aux municipalites 
qui ne peuvent pas solder leurs 
dettes envers aux hopitaux. 

L’Association suggere un autre 
projet comme alternative. Elle de¬ 
mande au gouvernement d’aug- 
menter l’octroi aux hopitaux pu¬ 
blics de .50 sous par jour a .75 sous 
en plus des .75 sous pour les pa¬ 
tients du secteur asseche “A” et 
des .50 sous par jour pour le sec¬ 
teur “B”. 

Voici les noms des nouveaux of- 
liciers de l’Association: President 
d’honneur, le Dr J.-M. Uhrich; pre¬ 
sident elu, J.-S. Williams, de Moose 
Jaw; premier vice-president, S.-H. 
Curran, de Yorkton; second vice- 
president, S.-W. Nichols, d’lndian 
Head; secretaire-tresorier, G.-M. 
Patterson, de Regina; membres de 
l’Executif: le Dr. H.-H. Mitchell, de 
Regina; Leonard Shaw, de Saska¬ 
toon; la Rev. Soeur Sophronie, de 
North Baltleford. L 

Le Congres demanda que les ho¬ 
pitaux soient exempts de la taxe 
de l’education. 


tous les hopitaux. Les hopitaux de 
plus de 100 lits sont au nombre de 
131 ou 21 p.c. et possedent 66.7 de 
la capacite totale. La part de l’On- 
tario et du Quebec est de 65 p.c. 
des hopitaux de plus de 100 lits. 
Hors de ces deux provinces, la ma- 
jeure partie des hopitaux publics 
ont 100 lits ou moins, et dans la 
Saskatchewan, l’Alberta et la Co- 
lombie britannique 90 p.c. des ho¬ 
pitaux appartiennent k ce groupe. 
La moyenne du nombre de lits dans 
tous les hopitaux publics est de 87. 

Les deux provinces les plus k 
l’ouest, 1‘Alberta et la Colombie bri¬ 
tannique, indiquent la plus forte 
proportion de patients soignes en 
1935 par 10,000 ames dans ces pro¬ 
vinces. Il y avait 73.7 par 10,000 
ames recevant des soins dans les 
hopitaux publics ou prives. Autre- 
ment dit, une personne sur 13 de 


la population generate a ete hospi- 
talisee^en 1935. 

L’effectif total des 875 hopitaux 
faisant rapport est de 36,189, aug¬ 
mentation de 953 sur l’annee prec6- 
dente. Les medecins et les internes 
salaries forment 3.9 p.c. de tout ie 
personnel; les infirmieres graduees, 
les infirimeres etudiantes et les sta- 
giaires, 42.9 p.c. et tous les autres, 
53.2 p.c. Les medecins salaries sont 
au nombre de 685, augmentation de 
43 sur l’annee precedente. 


M. AMEDEE-K. LAFLAM- 
ME EST DECEDE 

QUEBEC,— M. Amedee-K. La- 
flamme, ancien professeur k i’Uni- 
versite de Saskatoon et a l’Univer- 
site de Toronto, est decede subite- 
ment a Sainte-Claire de Dorches¬ 
ter, a l’age de 34 ans et 10 mois. 
M. Amedee-K. Laflamme etait bien 
connu dans les cercles universi- 
taires de Quebec. 

Lui survivent: ses freres, MM. 
/Vlbert-K. Laflamme, courtier, et 
Wilfrid-K. Laflamme, tous deux de 
Quebec; M. Donat Laflamme, de Re¬ 
gina; M. Joseph Laflamme, de Ste- 
Claire; ses soeurs, Mme Alex von 
Hofmann, d’Elizabeth, N.-J., et Mme 
Alfred Gagnon, de Ste-Claire. Il 
etait le cousin de Mgr Eug. Laflam¬ 
me, P.D., cure de Notre-Dame de 
Quebec. ^ 


Formation d’une Association 
Franco-Americaine d’Educat- 
tion a New-Bedford 


De 1’ 1ndependant, de Fall-River, 
Massachusetts, num^ro du 8 octo¬ 
bre: ■ 

NEW-BEDFORD.— Il y aura sous 
peu la formation d’une Association 
Franco-Americaine d’Education a 
New-Bedford, qui aura pour but de 
propager, de defendre et d’appuyer 
[’education fran^aise dans notre 
ville et, par ce moyen, les traditions 
catholiques et un meilleur civisme 
americain. 

Ce plan est en marche avec la co¬ 
operation du comite local perma¬ 
nent du Deuxieme Congres de la 
Langue fran^aise. , 

Une Association d’education de 
la sorte peut faire beaucoup de 
liien dans New-Bedford, comme el¬ 
le le fait actuellement ailleurs, et il 
faut prendre les moyens pour af- 
fermir notre jeunesse et par ce 
moyen conserver notre bel heritage 
fran^ais. 

Il y aura sous peu une assemblee 
generate a laquelle toutes les per¬ 
sonnes interessees dans ce mouve- 
ment seront cordialement invitees. 
Cette assemblee sera annoncee dans 
VIndependant et a la radio. 


Souffrait l’agonie 
par temps humides 

Le rhumaiisme le tenaillait 
dans tous ses membres 


Beau role joue par les^notres 
aux Etats-Unisjf 

Eloges prononces par le senateur Lodge et Mgr Camille Roy 
au congres de I’Union Saint-Jean-Baptiste d Amerique 


congre 

SALEM.— Le senateur Henry- 
Cabot Lodge, de l’Etat du Massu- 
chusetts, dans une allocution pro- 
noncde a l’occasion du 14e congres 
de l’Union Saint-Jean-Baptiste d’A- 
merique, a tenu a feliciter les 
Franco-Americains de leur perse¬ 
verance a conserver l’ideal qui 
leur est cher. 

S^exprlimant en tfrari^a-is, |e 
jeune senateur leur presenta les 
bons souhaits du gouvernement fe¬ 
deral et vanta les qualites des Fran¬ 
co-Americains dans leur program¬ 
me d’education et de leur part acti¬ 
ve dans le domaine des hopitaux 
et de la religion. 

Mgr Camille Roy 

“Les Franco-Americains de ce 
pays et les Canadiens fran^ais du 
Dominion ne font qu’une unique na¬ 
tion, travaillant dans le meme but, 
les memes fins et le meme ideal, 
separes seulement par une fron- 
liere invisible”, declara ensuite 
Mgr Camille Roy, recteur de l’uni- 
versite Laval de Quebec. 

Mgr Roy fit allusion au succes du 


Les hopitaux 


Statistiques pour 1936 
au Canada 

On en compte 878, a part les 
56 institutions pour alienes et 
les 32 hopitaux diriges et ad- 
ministres p\\r les autorites 
federates 


QUAND vous etes a Saskatoon ne manquez pas d’entrer au 

Chocolate Shop Cafe 

and Bakery 

l’un des plus anciens et 
des plus beaux cafes de 
SASKATOON 

167-2e ave sud 



OTTAWA (Du Bureau federal de 
la Statistique).— A l’exclusion des 
56 hopitaux pour ali£n6s au Canada, 
dont le rapport parait dans une pu¬ 
blication separee, et des 32 hopi¬ 
taux diriges et administes par les 
autorites fedearles, on comptait 878 
hopitaux au debut de 1936. Ils se 
decomposaient ainsi qu’il suit: 462 
hopitaux publics generaux, 18 ho¬ 
pitaux pour femmes, 11 hopitaux de 
pediatrie, 33 de la Croix-Rouge, 
36 de tuberculeux, 24 d’incurables, 
5 speciaux et 267 degr6s. 

Puisque les hopitaux publics 
comprennent presque 70 p.c. des 
hopitaux du Canada et 94 p.c. du 
total des lits de tous les hopitaux 
au service du public en general, Tes 
donnees suivantes devraient etre 
d’un certain interet. Parmi les 608 
hopitaux faisant rapport, 477 ou 78 
p.c. avaient 100 lits ou moins, avec 
33 p.c. de la capacite globale de 


La croisade contre le cancer 

Lutte entreprise contre le grand fleau au moyen de l’education- 
Campagne dirigee contre l’ignorance, la peur et la negligence 

par 

j.-w.-s. McCullough, m.d., d.p.h : secretaire du 

COMITE DU CANCER LIGUE DE SANTE DU CANADA 


congres de la langue fran^aise a 
Quebec en juin dernier et il felici- 
ta les villes de la Nouvelle-Augle- 
terre d’avoir ete si bien represen¬ 
tees. 

Le secretaire hit ensuite des te¬ 
legrammes de felicitations du pre¬ 
sident Roosevelt, de Pie XI, de 
l’hon. Maurice Duplessis, premier 
ministre de la province de Quebec 
et de S. Exc. Mgr Pierre Gerlier, ar- 
clieveque de Lyon, France. 

M. Francois Briere 

M. Francois Briere, consul de 
France a Boston, offrit ses felici¬ 
tations aux delegues en leur fai¬ 
sant remarquer qu’ils avaient la 
meme gaiete et le meme esprit que 
les vrais Fran^ais. Il ajouta que les 
relations entre l’Eglise catholique 
el le gouvernement fran^ais 6taient 
lies plus amicales depuis des an¬ 
il ees. 

Les autres orateurs furent le mai- 
re George-J. Bates, de Salem; Mgr 
J.-Alfred Lalabert, de Central-Falls, 
R.-I., directeur spirituel de la so- 
ciete; Me Eugene-L. Jalbert, avocat 
de l’union, et le president general, 
M. Albert-T. Ledoux. 


Article k No. 3 ‘Cause du cancer’ n ’ en va P as de mSme d ’ une irrita - 

'tion longtemps continuee. 

Le regime alimentaire, le degre 
de civilisation ou la race ne parais- 
sent pas intervenir comme causes 
du cancer. Le cancer n’est pas here- 
ditaire comme le sont le diabete 
et l’anemie pernicieuse, mais sans 
aucun doute, il y a des personnes 
qui sont plus predisposees au can¬ 
cer que d’autres. Parce que son 
p&re ou sa mere ou un proche pa¬ 
rent est mort de cancer n’est pas 
une raison de l’avoir isoi-meme. 
Le cancer ne releve pas non plus 
d’un germe comme c’est le cas 
pour les maladies contagieuses. Le 
cancer n’est ni infectieux ni conta- 
gieux. Les medecins et les gardes- 
malades qui sont continuellement 
en contact avec des canc6reux, ne 
prennent pas le canper de ces ma- 
lades. Les maisons a cancer n’ex- 
,istent pas. On cite des cas ou le 
cancer a £te le resultat d’un para¬ 
site. On explique le fait facilement 
par l’rritation dont le parasite a 
et& fa cause. Le cancer ne se 
transmet pas dans la famille. 

Bien que les aliments, pris in- 
dividuellement, ne causent pas le 
cancer, il faut tout de meme con- 
siderer la fa<?on dont on mange 
ses aliments. Les aliments machos 
insuffisamment, manges trop rapi- 
dement, avales avant d’avoir ete 
impregnes -suffisamment tie sdh 
live, peuvent agir comme une cau¬ 
se ddrritation des voies digestives 
et ainsi provoquer le cancer. La 
grande frequence du cancer de 
l’estomac, soit un tiers de tous les 
cas de cancer qui surviennent chez 
les hommes, semble indiquer que 
la facon dont nous prenons nos 
aliments peut avoir quelques chose 
a faire dans la production du can¬ 
cer de l’estomac. 


La cause exacte du cancer ivest 
pas encore connue. Il existe quel* 
ques causes predisposantcs a la 
mnladie. Une de ces :ais^s piT- 
disposantcs c’est l’age. Dix pour 
cent seulement de tous les cas de 
cancer siiMiennent avant Fage de 
L' ans. Quatre-vingt-dis pour cent 
de tous les cas do maladie maligue 
se rciiconlrent chez les gons qui ont 
depassc j’age de 35 ans. Cette dcr- 
ri^re periode de la vie s’appelle 
l“Age du cancer”. Nous ne savons 
].as pourGUoi il en est ainsi. ii;i en 
p^ut probablement accuser la ten¬ 
dance k la diminution du controle 
de la division cellulaire chez les 
personnes d‘age moyen. Une autre 
cause predisposante de grande im¬ 
portance au sujet du cancer, c’est 
qu’il existe une grande vari6t6 de 
substances irritantes qu ont la 
propriete, chez les gens predispo¬ 
ses au cancer, de istimuler la for¬ 
mation de tumeurs cancemises. 

Parmi ces substances que l’on 
rencontre le plus communement, 
mentionnons les suivantes; le gou* 
dron,' la suie qui est une forme de 
goudron, certaines huiles lubrefi- 
antes, la fumee devtabac ou le jus 
de tabac qui est un autre gou¬ 
dron, des substances chimiques 
comme l’arsenic, l’effet d’une for¬ 
te insolation, les vents violents et 
la poussiere; il y a aussi la dent 
ebrechee que Ton garde dans la 
bouche, les dents malpropres, les 
dentiers mal ajustes, les brulures 
de quelque cause qu’elles soient, 
les aliments trop chauds, ainsi que 
toute forme d’irritation quelcon- 
que maintenue pendant longtemps. 
L’irritation de peu de duree n’est 
pas k craindre au point de vue de 
la production du cancer; mais il 


“Les Affaires” 


SOMMAIRE 


SEPTEMBRE 1937 


' L’instruction ne coute pas cher, 
mais il faut payer pour s’instruire. 
—Louis-A. Belisle; 

Au departement des chaussures 
(illustre); 

L’aspect economique des ventes 
a temperament.— Dr M.-R. Ne,i- 
field; 

La lingerie k l’6talage (illustre); 

La propagande de l’assurance- 
vie en Allemagne; 

L’agencement moderne du res¬ 
taurant (illustre); 


Il avait souffert du rhumatisme 
durant plusieurs ann^es. Les dou- 
leurs qu’il eprouvait par tfcmps hu¬ 
mides etaient “intolerables”, pour 
employer sa propre expression. Mais 
heureusement que tout cela est bien 
fini maintenant, grace/ k Kruschen. 
Lisez ce qu’il ecrit. 

“J’avais souffert de rhumatisme 
pendant plusieurs annees. Je crai- 
gnais surtout les temp s humides, car 
c’est alor s que les douleurs deve- 
naient intolerables. Le mal avait 
commence k se faire sentir dans mes 
membres, mais peu a peu il se pro- 
pagea et me fit souffrir dans toutes 
les parties de mon corps. Un jour, 
on me conseilla de prendre des Sels 
Kruschen, ce que je fis. Jo constatai 
bientot, a mon grand plaisir, qu’ils 
me faisaient plus de bien que tout ce 
que j’avais pu prendre jusque la 
Aujourd’hui, je suis debarrasse de ce 
mal qui me tenaillait; je ne m’aper- 
Cois meme de rien quand il fait hu- 
mide. Je n’hesite done pas k recom¬ 
mander les Sels Kruschen a quicon- 
que souffre de rhumatisme”. - N.M. 

Le rhumatisme est souvent le r6- 
sultat d’un exc^s d’acide urique dans 
l’organisme. Deux des ingredients 
des Sels Kruschen ont pour effet de 
dissoudre leurs cristaux d’acide uri¬ 
que, tandis que d’autres de leurs in¬ 
gredients laidtent la nature k ex- 
pulser ces cristaux dissou s par les 
voies ordinaires. 


Courtoisie, savoir-vivre et r6us- 
site.— Rene Dancourt; 

Un precieux auxiliaire d’infor- 
mation, mgis peu employe: la Gra- 
phologie. — G. Viedmer; 

Le client refuse de servir de ve- 
hicule publicitaire; 

Sachez concentrer vos energies. 
—Rene Dancourt; 

Deux manieres de presenter son 
catalogue; 

Quelques objections que rencon- 
trent les assureurs.— Vendex; 

Propagande en faveur du pain 
de seigle; 

Le studio du decorateur de vi- 
trines doit favoriser la recherche 
des bonnes idees.— Ray Cote; 

Besoin d’assurance-vie dans la 
Societe. — Guy-A. Paquet. 

ABONNEMENTS: Canada: Un an 
$2.00 — Le numero: 20c. D.ir. L.- 
A. Belisle, case postale 100, station 
“B”, P.Q. 


DE PASSAGE A NOS 
BUREAUX 


MM. Alcee Baribeau et Joseph 
Donahue de Hoey nous ont rendu 
visite, lors d’un voyage d’affaires 
a Prince-Albert. 
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LE PATRIOTE DE COUEST, mercredi le 20 octobre, 1937 


CONTRIBUTIONS 
DE NOS 

COURESPONDANTS 

* * * * 


La Vie Francaise 

en Saskatchewan 


♦ * * * 


Tournee de conferences “' n s , 


de Mile E. LeBlanc 


Aii cours de la semaine prochai- 
ne, la cinquieme de la tournee de 
conferences qu’elle fait actuelle- 
mcnt son les auspices de 1’A.C.F.- 
C. dans le nord de la provnice,.Mile 
Eveline LeKiane. du Minislen''fe¬ 
deral de 1 ‘Agriculture, visitera les 
endroits suivants: 

Lundi, 25 oc?., Edam; 

Mardi ct m^rcr.ed!.- 26 et 27 oc 1 ., 

Saint-IIipijolvfe ct Vawn; 

Jeudi, 28 ocf. Butte-du-Paradis; 
Vendredi, 29 oct., Jackfish-Lake. 

Le manli, 2 novembre, Mile 1 e- 
Blanc se rendra dans la paroissc 
de Del mas. 

Tous sont cordialement invites a 
assister' a ces conferences. 


VONDA 


CARNET BLANC 

Nous sommes henreux d’apprcn- 
d.re le mariage de M. Armand Ha- 
moline, qui joint sa destinee a celle 
de Allle Bar re de Domremy. Nous 
offrons nqs felicitations et nos 
voeux de bonheur aux jeunes e 
poux, 

* * * 

CARNET GRIS 

(Test avec peine que nous avons 
appris la grave maladie de Mme 
Adlard Loiselle, qui se trouve ac- 
tuellement a Phopital St-Paul. Nous 
lui souhaitons un prompt reta- 
blissement. 

:Jc s|: ^ 

Mme Edouard Dansereau dut se 
r entire a Cantal pour renterrement 
de son pere. Nous demandons a 
Mme Dansereau el a sa famille de 
l)ien vouloir accepter nos sympa- 


^ 

Mme Alex/ Wolffe, qui etait ope- 
ree dernierement a Phopital de 
Saskatoon, est revenue dans sa fa¬ 
mine en bone voie de convales¬ 
cence. *.. 

vism;s . 

.Mme Oscar Lefrancois et sa po¬ 
lite fille dc Regina sont actuello- 
mcnl en visite de quelqucs jours 
chez M. el Mme A. Courchene, pa- 
’(mis de Mme Lefran^ois. 

* * * 

M. Luger Caille de Saskatoon e- 
1 ait en visite ces iours-ci chez ses 
parents et amis de Vonda. 

CONFIRMATION * + 

Sou Excellence Mgr G. Murray, 
eveque de Saskatoon, etait a Von¬ 
da, dimanche le 17, pour la con¬ 
firmation. Plusieurs enfant s 
prepares sous la direction de notre 
cure et de nos religieuses ont re- 
qu ce Sacrement. 


Willow Bunch 


Le Magasin 

de Linge 

pour Dames 

le plus complet en 
Saskatchewan. 

Grand assortment et prix 
ties moderes. 

MORGAN’S 

/ vpifnc Ceiiirwlf* Prince-Albert 


TRIDUUM 

Les 10, 11, 12 octobre derniers 
les paroissiens de Willow-Bunch 
les paroissiens de Willow-Bunch en 
les exercices d’un triduum preche 
par le Reverend Pere Lelievre de 
la Maison Jesus-Ouvrier de Saint- 
Sau veur de Quebec. Tous les offi¬ 
ces ont etc -suivis par une foule 
enthousiaste et recueillie qu’avait 
peine a contenir notre eglise. Cha- 
eun s’est fait un devoir de s’ap- 
procher des sacrements de Peni¬ 
tence et d’Eucharistie; a la com¬ 
munion generate six cents person- 
lies s’approcherent de la Table 
Sainte. Tous conserveront long- 
temps dans leur coeur les bien- 
faits de cette retraite; on aimera a 
se rappeler les histoires du bon 
Pere qui faifsaient sourire mais 
contenaient loute une predication 
des plus gran des verites de l’E- 
vangile. Mais it est une ceremonie 
dont chacun gardera un souvenir 
fidele j-usqu’a son dernier soupir: 
la consecration de la paroisse au 
Sacre-Coeur. Chaque famille avait 
tenu a avoir pour la circonstance 
sa lefttre de demande et son of- 
frande deposces aux pieds de Je- 
sus-Hostie. Dans une derniere al¬ 
locution le P. Lelievre rappela les 
grands moyens de perseverance, 
en parlJoulier In neuvaine de com- 


« m # 9 

munions, puis ce fut la recitation 
du chapelet les bras en croix. De¬ 
bout devant l’ostensoir tenu en 
mains par Mgr le Cure, la main 
droite lev£e vers le ciel, tous les 
paroissiens se consacrerent au 
Sacre-Coeur pour la vie et lui ju- 
rerent fidelite dans la pratique de 
tous les devoirs du chretien. Plus 
d’une larme perla a la paupiere 
<!.es assistants, larmes de joie et 
larmes de repentir pour les fautes 
passees et pardonnees. Puissent 
ces choses et ces euseignements 
demeurer toujours presents a nos 
esprits et grace a l’apotre du Sa- 
jcre-Coeur notre paroisse sera de 
i toute la Saskatchewan celle ou 
jle Coeur de Jesus sera le mieux 
aime et servi! 

SEANCE 

A ^occasion de la convention 
des instituteurs, de la region, nos 
eleves des ecoles publiques du vil¬ 
lage nous ont donne une agreable 
soiree recreative sous l’habile di¬ 
rection de leurs professeurs MM. 
Barre et Brochu et de leur institu- 
trice Mile Laliberte. Musique, de¬ 
clamation, chants, etc., tout a etc 
bien reussi. Sincere merci a nos 
enfants et a leurs maitres de nous 
avoir fftiirni <cedte occasifon de 
nous rejouir convenablement. 

BAPTEMES 

Le 3 octobre, ont etc baptises 
Joseph-Georges- Delphis et Marie- 
Georgette-Florence, enfants de M. 
et Mme Adelard Langlois. Les par- 
rains et marraines ont etc* M. Del- 
phis Savoie et Mile JeanneP.e Lan¬ 
glois, M. Philippe Gareau et Mile 
Valerie Langlois. Sin ceres felici¬ 
tations aux henreux parents. 


ASSIMB01A 





* ® 


A Pantonine un bon nonibre de citayens de- 
si rent n mol i or or leurs demeures et d’autres desiren t 
hatir. II leer faut un marchand de bois digne de 
confianrc afin do fairo Pun ou l’autre. 

(Pest notre commerce de pourvoir a vos be'oins. 
Nous avons un stock complet et nos prix sont des 
plus raisonnables. Nous sollicitons votre clientele. 


North Star Lumber Co. Ltd. 

D’OU VIENT LE BON MATERIEL 
Cour de P. A. J. P. Hepburn, gerant 



W/iPSii/-auV£’5/t£jf-your , jbat7-i3ndheddJ<*}iDMP 

There is nothing that so com¬ 
pletely adds the finishing touch 
to a perfect day as does a 
bottle of this popular beer. 

OH EMI AN 
IAGER^ 

This rare old brew is 
the inevitable choice 
of thl^sands of sportsr- 
men who have "tried 
them all". 



SASKATCHEWAN 


Notre Triduum annuel, en Phon- 
neiir ties Saints Martyrs Canadiens, 
eut lieu les 25 et 26 septembre. L’e- 
glise fut loute decoree pour ia cir- 
conslartce et le groupe des Saints 
Martyrs, en toil re de lumieres et de 
fleurs haturelles, offrait le plus 
beau spectacle. L’ouverture elit 
lieu le samedi soil* par un sermon 
et le salut du tres saint Sacrenient. 
Le lendemain, dimanche, une mes- 
se basse fut dite a 8 heures, pen¬ 
dant laquelle les jeunes enfants de 
la paroisse firent leur premiere 
communion. La grand’messe fut 
celebree par M. le cure de la pa¬ 
roisse a 10:30h. a.m. et une messe 
chantee en quatre parties fut exe- 
cutee par un choeur mixte de 25 
membres. La cloture eut lieu a 
2:30h. pmi. Mgr Henri Kugener. 
Vicaire Capilulaire du diocese, 
voulut bien rehausser cette fete en 
y assistant et donnant le sermon 
Iranyais. Le Rev.' Pere N. MacNeil 
S.J., du College Campion de Re¬ 
gina, fut le predicateur anglais aux 
difl ere ills office du samedi et du 
dimanche. Ce dernier lut au noin 
de tous un acte de consecration 
pendant lequel chaque personne 
lenait en mains une chandelle al¬ 
liance. Mgr Kugener officiait au 
saint du tres saint Sacrement, as- 
! s.iste par M. le cure Latendresse de 
j Saint-Victor, comme diacre, et de 
I VI. l’abbe Chs. Dumais, vicaire de 
! Willow-Bunch, comme sous-diAcre. 

I Les membres du clerge suivants 
assisterent au Triduum: Mgr H. 
Kugener, le Rev. Pere McNeil S. J., 
de Regina, M. Pabbe R. Lussier, 
cure de Lisieux, le Rev. Pere A. 
Latendresse de. Saint-Victor, M. 
Pabbe Che. Dumais, vicaire de Wil¬ 
low-Bunch, et \f? le cure PI. Labrec- 
que d’Assiniboia. En outre, les Re- 
\erendes Soeur Saint-Hubert, supe- 
rieure, Saint-Angele et Suzanne du 
couvent de Bonaventure et Corde¬ 
lia de Phopital de la Providence de 
Moose Jaw. Plusl23456 -ei. T 1666 
lies assisterent aux differents offi¬ 
ces. La communion fut distribute a 
plus de 500, le dimanche matin. La 
temperature etait ideale et le nom- 
bre des fid el depassa celui des 
autres annees. Les membres du 
club senior des jeunes filles servi- 
rent le dejeuner, le lunch, le di¬ 
manche. Nos remercicments les 
plus sinceres a tons et specialement 
au Rev. Pere Neil McNeil, qui s’est 
taut devoue pour le succes de ce 
Triduum. 

4* 4* 

Les Dallies de l’Autel tfcirent 
ler assemblee mensuelle chez Mme 
Lewis Harvey. Mme Harvey fut 
reelue presidente pour la nouvelle 
annee; Mme Wm. Kotte, vice-pre- 
sidente; Mme Albert Kessler, se¬ 
cretaire, et Mme Patrick Murphy, 
tresoriere. Ces dames servirent Te 


lunch a la derniere assemblee des 
marchands detaillants du district, 
le 23 septembre, et realiserent une 
jolie somme d‘argent au profit de 
Peglise. 

Jk 5{: >k 

M. Lorenzo Beauregard et ses 
deux fils sont actuellement rttablis, 
apres avoir ete maladees de la ty- 
phoide. 

* ♦ 

Mile J. Rimmers est revenue 
prendre ses classes a l’ecole “Kea”. 

* * * 

Mme Arthur Emond et son fils Al¬ 
bert sont revenus d’un voyage an 
nord de la province. M. et Mme 
Tancrede Cloutier, de Cut Bank, 
Montana, etaient de passage au 
presbyterc dernierement. 

* 4* 

Nous souhaitons la bienvenue a 
M. J. Lee et sa famille de Estevan, 
qui viennent prendre residence a 
Assiniboia. M. Lee est employe du 
gouvernement au departement des 
Mines. 

+ + *r 

Etaient de passage au presbytere: 
Mgr II.Kugener, le Rev. Pere N. 
McNeil de Regina, le Rev. Pere J. 
Desrochers, J. Veilleux et A. Le- 
moine, O.M.I. du College Mathieu de 
Gravelbourg, M. l’abbe J. Ouelette, 
de Quebec, M. le cure A. Laten¬ 
dresse de Saint-Victor, M. l’abbe 
R. Lussier de Lisieux, M. I’abb 6 
Chs Dumais de Willow-Bunch, M. 
l’abbe 0. Rioux de Dollard, M. 
l’abbe J.-A. Bisson de Eastend. 

4» * 4* 

Mala des catholiques & Phopital 
les deux dernieres semaines de 
septembre: 

Assiniboia: Mme Leo McGinn, 
Marcel Audetle, Marilyn Kroshus, 
Mme Jules Simard, Mme Harvey 
Holdimk, Therese Leduc, Henri 
Durant, Mme Robert Blatcbford, 
Doreen Gabry; Willow-Bunch: Wil- 
brod Foret, Mine Alma Lagace, 
Francois Rivard, Mme Ernest Bril- 
lon; Saint-Victor: Jeanne Fontai¬ 
ne, Magloire ^IcGillis, Mme Alfred 
Fontaine; Lisieux: Wilfrid Ellert, 
Joseph Hrabal; Limerick: Leonard 
McPeek. 

* 4» 4* 

Male James Sloan de Harptree 
etait de passage a Assiniboia, la 
semaine derniere, en route pour 
Toronto. 

+ * + 

M. le Cure, qui nous quittait le 
lendemain du Triduum pour un 
voyage aux Etats-Unis, nous est re- 
venii. Ce dernier nous a cl^crit la 
situation Itbnentable de Sl-Paul, 
Minn., causee' par les grevistes et 
les unions. Le seule remede a la 
situation serait comme lonjours 
l’application du grand principe de 
l’bonnetele. 

* * 4* 

Plusieurs families de la paroisse 
se sont rendues a Willow-Bunch 
pour assister a la cloture de la 
retraite preche par le Reverend 
Pere Victor Lelievre, O.M.I., de 
Sainl-Saiiveur de Quebec. 


ST HUBERT 


BAPTEME 

Lloyd, Marius, garcon No. 3 de 
M. et Mme Remi Praud. Parrain 
el marraine: M. et Mme Marius Ge¬ 
rard, on-cle et tante de l’enfant. 

ENTERREMENT * * 

Mme Joseph Gottin, deced^e a 
la suite d’une double pneumonic, 
a Page de 70 ans, a ete enterree au 
cimetiere de St-Hubert, le 9 oc¬ 
tobre dernier. Elle avait regu, dans 
les meilleures dispositions, tous 
les secours de la religion. 

Elle etait venue, avec son. mari, 
de l’Est de la France, directement 
a St-Hubert, des l’annee 1893. A 
l’exception d’environ un an et de- 
-mi, passe en Colombie Anglaise 
et en Alberta, en 1903-1904, elle 
a toujours reside a St-Hubert. 
Elle laisse dans le deuil, son mari, 
deux fils et deux filles avec une 
dizaine de petits enfants. On peut 
done compter cette famille parmi 
les vrais pionniers de la paroisse. 


EN VISITE 
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Mme Fortier , (nee Rosa Ponce- 
let), de Timmins, Ont., vient de 
passer ici trois semaines chez son 
pere et ses freres. 

* * * 

SOUPER PAROISSIAL 

Notre souper paroissial, dju 3 
octobre, a reniporte, vu les cir- 
constances de mauvais chemins, et 
de menace de mauvais temps, un 
succes qui a depasse toutes les 
previsions. En plus, des parois¬ 
siens, nous avons ete heureux d’y 
saluer un bon nombre d’etrangers. 
Nous devons une mention honora¬ 
ble an Rev. Pere Chatelain, O.M.I., 
superieur de l’Ecole Industrielle 
du Xac-Croche, venu de 45 mil- 
les avec M. et Mine Taillon, et M. 
et Mme Fraser, ses paroissiens. M. 
Boulet, marchand de Dumas, nous 
aus:i hcnorc dc sa presence. 


Nos Dames de l’Autel se sont 
vraiment surpassees dans la par- 
faite organisation de la partie cu- 
linaire et du service des tables. 
Tout etait en abondance et dedi- 
cieux. Plusieurs ont pretendu e- 
tre les interpretes de 1 ’opinion ge- 
nerale en declarant formellement 
qu’ils emportaient de ce banquet 
le mcilleur souvenir. 

Le petit programme recreatif qui 
a fini la soiree, bien que rapide- 
ment improvise, a fait aussi les de- 
lices de ^assistance. Nous devons 
et offrons nos plus sinceres re- 
merciemenls et nos plus cbaleu- 
reuses felicitations h tous les artis¬ 
tes des deux sexes qui ont contri- 
bue a ce reel succes. II serait trop 
long de donner des details sur le 
merite de chacun et de chacune. 
CiiVil nops sujffise dj’enregistrer 
ici leurs noms, comme inscrits au 
tableau d’honneur: Mile Street, Mi¬ 
le Nellie Perpete, deux gar^ons Mc¬ 
Cormick et leur papa, Mme J.-W. 
Brodeur, MM. Albert Langan, Mc¬ 
Millan, O. Praud, Leo Giroux et 
•meme M. et Mme Taillon du Lac 
Crocbe. 

A tous et a toutes, encore une 
fois, felicitations, merci, et au re- 
voir, a l’annee prochaine au plus 
lard, a la meme date. 


REGINA 


UNION CATHOLIQUE DES 
CHOMEURS 


Apres lecture de rapports de di¬ 
vers comites, le comite des u pa- 
tates et legumes” montra que la dis¬ 
tribution d’un wagon de patates 
et de legumes s‘etait effectuee dans 
un tres court laps de temps. 

On discuta les moyens de fournir 
des epiceries et autres objets ne- 
cessaires aux pauvres. On decida 
de tenir a cet effet un “shower” 
en atendant de nouveaux arrange¬ 
ments plus efficaces. ; 

L’orateur de la soiree (ieudi der¬ 
nier) etait M. W. Cox qui parla 
des bienfaits des corporations ou- 
vrieres. , 

L’idee-maitresse de son discours 
fut celle-ci: Ce n’est que par des 
organisations et l’usage du pouvoir 
de vote que Ton peut ameliorer les 
conditions existantes. Et il cila 
maints exemples a l’appui de sa 
these. 

Un des membres de 1 ’au di to ire 
rectifia quelque pen Topinion de 
M. Cox quant a la propriete publi- 
que et montra, a la lumiere de la 
doctrine catholique comment le 
plus grand developpement de la 
propriete privee est la base de la 
democratic economique. 

Paroisse du Sacre-Coeur 

Le 27 octobre prochain, a 8 b. 
30 p.m., comedie en trois actes, 
sous la direction de Mme George 
Blissett. 

La scene se passe a un college 
de filles durant les vacances d’ete. 
La visite que font a la directrice 
sa niece et l’ami de cette derniere 
se complique du fait de la presence 
de trois eleves dont les families 
sont en quarantaine. 

L’action est rapide et tres gaie, 
de sorte que vous passerez une soi¬ 
ree tres interessante. Les recettes 
iront a la caisse de la paroisse. 
Aussi esperons-nous que les spec- 
tateurs seront tres nombreux. C’est 
aussi la premiere piece de la sai- 
son. Les acteurs et actrices sont 
les suivants: Margaret 0’Do.nabue, 
fc Mary Rocan, Kathleen Barens, Ma¬ 
rie Phaneuf. Audrey Blissett, Har¬ 
ry McKinnon, Jack O’Connell, How¬ 
ard Gropp, Ernest Roy et Steve 
Mullan. , , 



C’EST LE 
TEMPS DES 

PARDESSUS 


Voici un groupe tres populaire 
de pardessus parcequ’il a une 
valeur reelle pour le portc- 
feuilk* menager. Vous trouverez 
ici un beau choix de laines. 
Chinchillas, Silvertones, Mel¬ 
tons ot Tweeds d’extra bonne 
qualite. Modes chics de Rag¬ 
lan, Ulster, Polocoats et mo¬ 
deless Guard, en carreaux , 
plaid«, melanges et nuances 
unis de marin, gris et brun. 
Dimenisions 34 a 44. 

22.50 

Autres Pardessus 

14.50 * 45.00 


RALPH MILLER LTD. 


915 Ave Centrale 


Prince-Albert. 


Mort de A. Champagne 

Ancien depute de Battleford 


OTTAWA.— M. Albert Champa¬ 
gne, ancien depute federal de l’an- 
cien comte de Battleford, Saskat¬ 
chewan, est decede ici, a Page de 
71 ans. Il siegait a la Chambre des 
Communes des 1908 a 1917. Il fut 
alors le seul depute canadien fran- 
<?ais pour tout l’Ouest Canadien. 11 
etait le frere de ifeu Napoleon 
Champagne, ancien maire d’Otta- 
wa. Revenu de 1 ’Ouest depuis une 
quinzaine d’annees, le defunt ha- 
bitait la capitale depuis lors. Ses 
fun^railles eurent lieu a Ottawa. 


LES COLONS DU NORD 


REGINA. — M. R.-J.-M. Parker, 
ministre des affaires municipales, 
a declare que le plan de reetablisse- 
ments des colons dans les regions 
du nord, patronne par le gouver- 
nement provincial, a reussi au- 
dela des esperances. La recolte 
d’alfalfa dans le district de White 
Fox, Tabondance de legumes et de 
fruits dans les regions du nord 
ont perm is aux colons de reali- 
scr des benefices encourageants. 


STORTHOAKS 


MARIAGE 

Le 6 octobre fill beni le mariage 
de Armand Bourget fils de M. el 
Mme Antonio Bourget de Lintlaw, 
Sask., et de Irene Paradis, fille de 
M. cl Mme Jenn-Baptiste Paradis. 
M. J.-B. Paradis conduisait sa fille 
a Tautel et M. Alfred Bourget ac- 
compagnait son neveu. 

Durant la messe, qui suivit le 
mariage, le choeur de chant, com¬ 
pose de dames et demoiselles, ren- 
dit avec art quelques jobs canti- 
ques appropries a la circonstance. 
Mine. A.-W. Lemieux touchait l’or- 
gue. 

A ces jeunes epoux, nous offrons 
nos voeux d’unc longue vie -dc 
bonheur. 

SOUPER ANNUEL * 

tNore souper annuel cut lieu lc 
1,1 octobre. Un grand nombre de 
convives se regalerent des mots 
prepares avec soin par nos dames 
et demoiselles. 

Un programme interessant de 
pieces, chants et recitations suivit 
le repas. 

Nous eumes le plaisir de compter 
parmi nous un bon nombre de 
personnes des paroisses voisines', 
Le clerge etait dignement repre¬ 
sente par Monseigneur Bois, P.D., 
cure de St-Maurice, M. l’abbe For¬ 
tin, cure de Canial et M. l’abbe 
Joly, cure de Waucbope. 

Nous adressons a tous ces visi- 
teurs un cordial merci pour avoir 
repondu chaleureusement a notre 
invitation. 

Nous offrons aussi nos remcr- 
ciements aux personnes qui se sont 
devouecs a la preparation du re¬ 
pas et du programme, ainsi que 
dans Texecution de ce dernier. 

4* 4» 

DEPARTS 


mille laissent aussi notre paroisse. 
Its resideront desprmais ii Prince- 
Albert. ^ 

5k 5}: 5|« 

SEPULTURES 

Le 2 oclobrc fut inhume dans le 
cimetiere paroissial le corps de 
Mary, Aime, Louise Doyle, enfant 
de Joseph Doyle et Kathleen De- 
mas, decedee a Page de 1 an et 
j 9 mois. 

:k >k 5k 

Le 6 octobre eut lieu Tinhuma- 
tion de Leonce, Treffle, Xavier, Dc- 
mas fils de M. et Mme Emmery 
Demas, decode a Page dc treize 
jours. 

A ces families en deuil, nous of¬ 
frons nos sinceres sympathies. 

5k 5{C 5k 

BAPTEME 

Le (lix octobre fill baptise .lean, 
Valero, Fernand Kenler, enfant de 
Jcan-Baptisle Kenler et dc Juliette 
Raviaux. Parrain et maraine: M. 
et Mme Valero Hardy, oncle et 
tante de Tenfant. 


Les families Francois et Conrad, 
Boy ont quitte la paroisse pour 
aller babiter au Manitoba. 

5k 5j« 5k 

M. Alphonse Toupin ct sa fa- 


vous PARLONS FRANCAIS 

Prescriptions remplies avec soin 
Vous tronverCz ici tout ce qni s*acti^te 
dans one pharmacle 

PHARMA Cl B 

Bamford 

En face du magasin Wool worth 
TELEPHONE) 2011 


Accessoires 

pour 

AUTOS 

ds toutes marques 

SI votre auto a besoin de repa¬ 
rations, venea nous voir. 

Noi prix vous surprendront 

New Auto 
Wreckers 

T61: 2262 151 Rue RlW 

Prince-Albert. Bask. 



Pour Marchandise GSnerale 
Meilleure Qualite au 
PLUS BAS PRIX 

THE 

Windsor Grocery; 

700 Avenue Centrale Pr.-Albert \ 

TEL. 2776 J 

* 

































































































































































































